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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Lt· Cht\f ~ atio11~l 
et lart turc 

UNE SALLE DE 
THEATRE SERA A· 

MENAGEE AU 
REZ-DE-CHAUSSEE 

DE L' IMME 
UBLF. A APPARTE-

/,fENTs DF. L'EVKAF 

Le Chef Nat. -<>--
1 onaJ qlU attn.buc une 1U11n· 

Con1n1ent furent détruits les sous-n1arins 
dans les eaux allemandes 

anglais 

Les in1·01 .. m:tlio?1s i11édi lr.s (lu 
corres1lo11dët11l JlëlI11 lic11 I ici· 

de '' lle)·ogl11 '' 

l .. 'ltalie f~l f(\S 

11~1lka11s 
UN ARTICLE REMARQUABLE DU 

, ]URNALUL 

Bucare>t, 23. - Le « ]urnalu/ com -
mentant fa "tuation Aonérale dBns les Bal· 
kans souligne que. d~pui~ que l'Italie es 

1 

deevnue la première puis:-;ance bal ka.ni • 
que. /a _ ituarion s'est .. ensiblement amélio. 
rétl et permet d'espérer une coJ/aboration 

Les échos de la parole du 
Duce 

Commentaires de la presse internationale ----
Rome, 2; (Radio). - La con:,ijna du n1e~ et du pain qui se*>nt m.suré::. à la nJ­

Duce dans son di:KX>Ut~ aux qr1o.rlteur~ tion. Le c Mabar·01-Mtj » rele•oe fJnl· 

l!t les dédsions du a:>n~i.I des ministres pression de forœ Jnt.'111CJbJe ~t de cranquiJ .. 
italien sont vivement co~wées par ls~ le confiance qui u- dégas~ du discour:J dr 

presse Internationale. l ')J' · J\ifuS:>OJ1ru. 

Le • Voelkisch<:r Beobachter • relève Le corre:.pondant a Rom• du c D<11ly-"(' s 1·,· 1,} ts sou t 1 au ,.e·. ~ .• u l()ffi(} l iq Ut'- pnro··n"utla•b. le entre tous /es Etals de la pé-
' ""' ..._ ~ U _ les qualité".> exemplaires du paysa.n ital1fJ/1.• Telegraph > corutate que, dtr.J à préknc, 

mPOnancc à 1• 

ovec .ntfr' t 
1 

art •t aux artistes suit 
t ~ rt ..._ __ 

par J El ' p • .....,,.tations organis.!cs 
ev du Con•--- . . 

t 
' J' 1 d • --o--- 1 Le Journal exprim.e Ja conviction qu~ la1 toute:; l& énergie:, du peuple 1talren som l!lt•11 a approc IP es sous-mar1us LE CONSEIL DES MINISTRES lutte pour fsutarcie sera couron""• ,_1 

tendue> ··er; une tuerr~ 1hentue/lc. 
r11ns1 QJ'hi •-.;.:J, vato1re. ces 

cr, a , • h 
v1sitr à /\ ,__ ~ · 3° 11 a honoré de sa 

' n"-Hra, notr . . . . 
1ton a rtisti e PnncJ.pale insntu-

que. Il . . 
Mm 1 •tait accompagné par (Par télépho11e de notre correspondant particulier) 

_.,.._ 
sn1tt l ·· . 

conscil, le lJ ""nu, Par le préstdent du Berlin, 22. (Minuit) - J'ai obtenu des informations au sujet des trois 

d r. l<<:11k Sayd 1 ... d sous-marins coulés dans les eaux allemandes. < 111 G /\ am, e pr""1 ent 
N M D'abord la destruction de l'•Undine• du •Starfish• et du Sea Herse• n'a 

les n n,.tr :· · A.bdülhahk Rmda, 1 Pr-,, • pas eu lieu dans les parages de Helgoland mais à l'embouchure de l'E be, 0(1 
t&ire &fnéfa: du P"' a Ankara. le sccré- ils voulaient tenter un coup de main contre les bases navales allemandes. 
l' Upie, le llr. Fi .arti Répubhcam d;i L'un des sous-marins a heurté une mine, mais les deux autres, qui avaient 

Le Cher kr.i Tarer. réussi à dépasser la zone minée, ont été pros dans les mailles de filets d'acier et 
bic int(r., ~a •onaJ a suivi a.va: un v1SJ· immobilisés. 
V<s du t repr"5cntation • par les é''.è-1 On émet de multiples hypothàses sur la nature du dispositif de défe~se 
ÇI • ., lon"<rvato1rc de la com&:he « Evi- allemande qui semble être, en tout cas, tout à fait différent des filets que 1 on 

t d s c Pré.-ieuse . 1 employait durant la grande guerre. 
louère s fl:dLcuJes :. dt 

ncicu · 
11 

" vivcm<-nt fél1c1té les itunes On croit savoir qu'un dispositif spécial radio-électrique permet de 
"et1 • . • h Lt Ur• •xccllents protesscun;. lancer automatiquement le filet lorsqu'un sous-mann approc e. 
lh r de n; . 

élVtc lt tat, s entretenant enswtt 
li thrigcants 

art stiq dt· notre mou veinent 
:Jt' a Jnslsté 

&cr un ,.,..., 
- .. <ra 

sur la néctSSJ:é d 'êri­

tt Une scène nouvelle. L..: 
h.'.1zl.l·Ay 

1 on > t informé a ce propos qut 
Ctnnpte 8tnfn 

u agcr ·1a salle se trouvant 
r Z-<J e-c h.a 

l::vlror u e de l'immeuble de l' 
• à Ankar 

ne a..:ii., 8 • de façon à en !aire u-
de thfatre 

cJt le fa amenagée et outtl;t 
L !10n la plus moderne 

e Cùc1 N a.icmal a donn~ 
Vc.-s n lt:s directi· 

sa1r d 
17 h. ans cc sens et a quitté à 

;o 1 Cons 
Villa trvato1re pour rea;egner sa 

<k Çonkaya. 

C'est d'ailleurs grâce au filet qu'une partie de 
marins ainsi capturés put remonter à la surface. 

l'équipage des deux sous-

-~~--------

:1 J.(llCITe :-.ur mer 

t>lus de pjloles pour se rendre da11s 
J '-l Halliq ue Ott c11 sortir ! 

----··----
lkrlm, 23 (Radio). - L'amirauté an- rins norvqiens qw appartenaient, parait­

nonce que le service de pilotes à travers û, à l'&jui~e du vapeur norvégien MBu 

lt"S zones mintts du Grand et da Petit n!.a. Lt.:s deux n1ariri.s étaient morts de 

BcJ!t ainsi que du Sund a été supprimé. 
froid. 

LES MINES 
LES SOUS-MARINS A L'OEUVRE Lo11dN1, 22 (A.A.) - Le vapeur bn • 

LE. MINJ::;T;;-o-- Londres, 23. - Le vapeur grec Dra- tanruque Protesilaus - 9577 tonnco -
DU COMMERCÊ-A A<>umts a ét.é torpillé. Six hommes. de l'é] co<Jla lùer au large de la côte ouest bri· 

ISTANBUL qu1pagr ont été tuk par l'explosion. LJ tannique après avoU' heurté une DUn<. 

LES ENTRET~ vape;ir itahenMio Padre a recueilli unel L'&!. uipai::e de 6o hommes a été débarqué 
DE M NA.ZMI parti« de; survivants. On recherche les au· dans un port ; 13 marins, pour la plupart 

l.. TOPÇUOGLU I tres qui s'étaient éloignés à bord de canots chinois ont été blessés. 
< l1l1n tr d T u Cornm M N . d<' sauvetage. * 

OJ>çUO&}u ' erce, . azm1 

h • 1 est rtndu hier •-- • 1 Trois vapeurs britaruùques ont égale 
· Jo au ma ....... , a io _ ~ 

it::g d la SOci ~ _ ment coul~ hier soit sur des m.tnes soit ~ 

Oslo, 22 (A.A.) - Un vapt'at norvf -
11ien de Haugesund repêcha un maria du 

h<:>n ( T k ete de compensa-s &s) où il •' l italemcitt à la suite d'attaques de !.or · navire suédois Fu:ren de Carlstadt, coulé 
lié d trnn t est longuement occu- ~mes dans la mer du nord. 

• c lOns l'Tl 1 ~ · 
tret,n., q 1 cou,.., li s'est "" • 

* Le capitaine du bateau norvéjiien ra-
a rnent avec 1 1 

&l l"Vicc Pour , e direclt:ur des 
. l organisati 

ta.ttons avec on de nos expor .. 
tes colJab 

V1.'C le dirtc•- orateurs ainsi qu'a· 
\.Çur du c 

n ton a tté te ônUn<;_rce. Une- r~u-
. nue sous la . 

n trt L« con Jlrésidrnc:c du mi-
Vtr&ations 

umons d'i ont roulé sur les 

Londrrs, 23 (A.A.) - Un navll'C de d10-~égraphia qa'il ne connaissait pas le 

g.ll"!Tt anglais rencontra dans la mer du lieu du naufrage ~t ce qu'il advint du res­
Nord un chaland transportant deux ma-! te de l'équip&&e. 

M . TITULESCU DIVORCE ... 

Bucarest, 23 (A..A.) - L'cx-llUtlistre 

Le rappel à Moscou 
de .J.Y1. lv'la1sky 

ll>J>ortatl:'Urs . 
d'ac ~~ · • SJr les aifairts des affaires étrangères, M. Titul<SCu, prf· 

cr<U1tifs et sur I' . Londres, 23 . - Le c New Chroni 
cle • est informé que M. Ma1sky a été 
rappelé à Moscou. Il se pourrait que le 
Kremlon désire recevoir des informa • 

&pPhcatio d l . i>Our la sauv""a~ n t a 101 
-~ •ue de l'fc . 

Onorn1e natio. nalc 

smt';, par l'~tremise de l'avocat Raicovi· 

~anu, tJne demande d~ divora au tribu· 

nal dt Bucarest. Les raisons alléjiu6es 
tions de première main sur la situation 

eu- internationale. On fait observer tou • 
1 tefois que M. Maisky est une des per -
1 sonnalités les plus autorisées dans les 

1 l! Japon prot, ·t------,-----. ---------~---.- questions finlandaises. Il a été pendant 
es e contre l arrestation de 1·essort1s- trois ans ministre d:U.R.s.s. o Helsinki 

M. Nazm1 Topçuog!u . 
JOUrd'h . P<>Jrsu1vra au . 

u1 et demain ses tth 
hvec tes n"- . anges de vues 

'-got1ants. 

sont . araves outrages et calomnies. 

La noavelle produisit une tr~ vive 

riosité dans tous les milieux roumains. 

sanis a'I i • 
• 1 1tmands à bord ù' un bateau nippon et c'est lui notamment qui a signe, au 

L 
nom des Soviets, le pacte de non-agres-

({ p1·e~se exii_i;" du gouve1·1te- sion de 1932 ~oeuvre. 
llte11 [ ll lte llCtt•o •• J.\1. J.\1otta c:.t <lt::l'.édé 

If, é1te1•g iq ue Berne, 23 (AA.) - M. Motta t<t dé­
<*<U. Tok10 22 _ L .. 

ét ' . e ministre des ff -
ral'lgères a remis à 1' b a aires 

Crande-Breta ne un am assade de 
ciello co11tre I~ te protestation offi. 
5 cap lire de 21 res 
&~nts alle1nal'lds à bord du vapeusortAis-
""'R Ma r c -

quelles ont les 1nesures qu'envisage le 
gouvernement en vue de la sauvegarde 
du prestige national. 

LE TON HAUSSE ENTRE 
WASHINGTON ET LONDRES. 

L• n1• par un croiseur llngla 
arra1so11 19• Wa··c' •t (A A) 

UN AVION MILITAIRE ANGLAIS 

S'ECRASE AU SOL ---Londres, 23 (A.A.) - Un avion militai· 
re nntJais s'krasa au sol : 3 morts, 
blesst!. 

un 

J T A L J E N S une brillance victoire. Le même quoti ~' Le:s 1ournaux de L1:i.boni1e v;mtcnt l'r· 

Ron1è. 22. - Le ('OnS<'il des rrunistTC..i 

s'est réuni aujourd'hui Egalement sous la 

présidence du Duce et a approuvé de 
'.lombreux projets de lois ainsi que des 
dispositions d'ordinaire administraton. 
Pann1 les projets dt lois qui ont été ap· 
prouvés figure celui concernant l'&ection 
d;i ma;iso]ée à Gabriele d' Anunzio sur le 

dien relève que Je porenciel de Auerr• de' nergre er Ja discipline du peupl~ 1tal1~n 
J'ltalie est toujour~ plus impreuionnant. 1 La c Nazlson > de- Bueno~ .. Ayr& con 

Les 1ournaux hon4rois relèvent /'alfir- seille au gou"·ernemenc 1U'Af>nt1n d' 1m1cer 

mation du Duce au su1et des bo~ ru-.1 la sages:.e de /'ltal1e. -----------
Le discours de ~1. Churchill a niauvaise 

parmi Je,; Neutres 
presse 

L'AGIT'ATION DES TERRORISTES 
IRLANDAIS CopenlmAur, .u. - La pre.,.,,. dMt>is• naut. 

Londres, 23. (A.A) _ Des mesures d• commenre sévèrement Ir d•rnrer discours
1 

VIGIL.ANCE ET NEUTRALITE 

Précaution extraordinaires furent · do M Churchill et l•s propo.< dont il a
1 

, • ,, J d pns.,; 1 Rome, '3 (A.A.) - ~ rcuacteur 1-

1 · t d "è • L 1 • U't" à /'égard de~ neurres. . . a nu1 ern1 re, a ondr1.;.s, pour evtttt pJontlltiqut> de r A~nc~ Sretaru > t-e:r1t 

1 t · · 1 d · · 1 Le- c Politiken » obst!r\..·e qu';/ parait ..,.
1 que es erronstes 1r an ais ne st ..livrent La presse dffl1ocrat1que occident.Rlc dé .. 

à des ett. entats r occuper. des intérèt!S dt.., neutres. nlai~ t"n , • _ 
· _ _ 1 ve.oppant de-s SUJCts, rarement tœltM 

0 1 d d I l d r~aloti 11 chrrche à le< strrr,.r dans Je camp 
n sa it que e cas t·s eu~ r en a1c; • _ a dan~ lt::s discours ofî1c1tls, poursuit sa 
d ' à 1 b B ' 1 de' Allies. Or, Ir> Etat Mdrns>'os ont 

C~:l an1ncs mort par f" tn unal d r ir·I . . . . 1 campagne ttndant à attrc-r lts pa}·s ncU· 
m· ngham est actu•llemcnt •xam·n' - " d•1.1 iepondu a prmri au.\ appeJ, d! f! n C d 1 ·ru 

• • • 1 o "' np·( 1 tr.,. dans le c. on 1t. t'pen ant, CS 1 ~r 
1 t 1 t 

. . . genre 
p( e es error1stes sa1s1rent souvrnt c · mattons publ1éc:-s per la nrt.'SS<" ne".Jttt ~· 
g d. : d 1 < U-< ,.,,crific•s que •upportmt /.s n•u- . • . cnr occas.on pour commettre es at ·,1 _ . j ftnnen· qu·a~cun '."iytnpt61nt n.._ 1nan1 .. 
l . tat D t · d 1. · ~ 1 trt~ - dit en concluant le Pp/it1k~n -tn s. es cen atnes t· po ic1rrs t' cir

1 
, • 1 fc.:stl' <ian.c;. ces. pays neutres au su1r-t d 

d~t ctivcs fur'"'nt '"oute Ja nuit tn servir• du /nu de cette guerre- qu 11' n ont pns Il · L E - n""utres ... • -1 • . ~ . . 1 parei t. ont:nlabon l'S ta~.. .. 
splc~al, sur I. .. s principaux cerrrfo:.irs de l& i'Oulue ne rnerJtent P'-'' la derii;ion dr M. dr- l'Oceid ·nt df'1nC'UTtnt vigilants d~n lfl 
cap'tal a t d b"ti' t : C/nirdliJ/ >. • 1 <\ u o.Jr es a men s gouvemt'· dcier-.sl• dt: leur intfgnt~. n11t1s. tout corn· 
n1entaux, des prisons, du palsis de j:.i.i;t: ... ,.I Aucun de ces P8Y) n'iA,nort' quti /'avr~ 1nt lt-s ftal!t scandinuvts, nt 1narufHteot 
Lc·s lrlHndais suspects s-ont c.'troit mtn! nir cra enoore pJu:. dur ('f plu~ tra,;qut>I a"Jcune tend.anct· int rvtntlnnnist . 
survci!·".é3 et. dans certains quarti. rs dt>s pour eu.\.. Les pecirs Etat-J nt•utres l'i~ SBu- L . ttt. tud J t d I• • a mc:mc a r se man, t·s e ans .. 
dé-tectlvts éta1"nt postés tous lC's quelqut"!; ront pa~ gré à Churrhill d(' /~s avoir mi-· (Voir la .Ute en 

4
ètntt paa.) 

mi-·tres. 1 /ês à rlouvf'au dans le-s dt!bat" intNnatio·I 

La flotte 

()Il retloult~rait 

soviétique bombardée 
Kronstadt 

••• 
iorl u11e attaque (·onll'e 

=1•• 

' a 

F J"ù(Jt de Ca ré! i l'i Rome, 23. (Radio). - .Les journaux suédois fournissent d'abondants dé-
tails sur le bombardement de Kronstadt. Ils rapportent notamment que le 

..... bl" c' / . " raid a été exécuté par une vingtaine d'aviateurs. tous ét.rangers. Les navires 

JI
. · 

/ 
d H 

/ 
· k • al ·. de guerre soviétiques, immobilisés par les glaces, offraient une cible excellen 

ItPU!t avons pu te iuer t communrquel' 
o 1c1e e e SJn 1 s15n ant une reprise _ 

d r t
. · • 

11 
· d 1 _ 

80 
'ét te. Ils ont ouvert un violent feu de barrage de leur artillerie ant1-aéril'tlne. 

t se 1~: ,re o enSive ~ rou,_~ vt t• 

I l" T ·pal C"t ·1 !' 1., d'I Toutefois 011 a constaté que de nombreuses bombes ont atteint le but. Tous ques sur e ~euve s1 e. e aJ a ,,. ' 
but d"une aotion de vaste enveraure qui les avions sont rentrés indenines à leurs bases. 

• 1 · . · ·i· d · 8 h 1 D'après les mêmes sources. on redouterait vivement qu·:, titre de reprê-n li aie que s 1nte11s1 1er epu1s 4 eures. • . . . 
On sait que ce point est celui où la li- sailles pour le bombardement des villes fonland.a1ses, un~ attaque ne soit d1ri· 

gne c Mannerheim • aboutit au lac LaJ gée contre Leningrade. En p11reil cas, par suite dés d1ff1cultés des coonmu-
do/la. nications, l'évacuation de ce centre trèspopuleux serait impossible. 

Depuis une quinzaine de joura, Jtnt Rus· \·ec :,:uccès. dees luer figure Oulu (Uleaborj) impor· 

ses s'éta;ent n1ontrés fort peu 80lils wr ce Les attaque.s ru~ses onr ,,te reJX)U ~;; tant centre de 26.500 habitants, ~·t"rs /11 
point, sans douce dans Je but d'accumult:r dans la direc.tion du Kitels. Le!- trou~s' fronrière MJédoise. Lt' bue d~ s"·iarfl'tlrs 
de:. mun1tàons et des troupe.., , Leur plan, soviétique::. ont perdu 3 off1ci~rs et 110' ~viétique~ étaie, de rourt'" ~ride-~. âac· 

d~Jà mainters fois tenté, mais 1usquïc; ~ ~me-s. Le butin J;nJa:rda1 oompr-end 5
1 

teindre la ~ta1'on ferroria1rt" dt' lnçon à 
'>uccès, e r de profiter de ce que Je lat:. es.t chars d'lJSS811t ~ a:.itrttt blindéas, 100 fu-1 troubl~r er ~i po .. sibl~ arrr-rPr le trl,fic: B\'t'C 

Aelé Pour essaye-r de déborder par la gau~ ~ils, 5 mib"ai/Jcuse.s et 5 lu~ls automatl .. la Suède. 
che les ouvraJles !inlandsis. Mais lace à que'. PJu.-;1eur-:. Jncend1~.. one k.Jat/. . On 
fembouchure de la rivière sont d& ilot.J 
qui ont été fortifiés par les Finlandais ~t 

qur complètent s,·ant0Aeu~n1ent la d& ... 
lense de //anc de la liAn•. 

front de l'Est <aompr" 4 bJe"5és. 

DANS LES BASES SOVIETIQUES 

D'ESTHONIE Dsn~ la clicection de Lo1moJa J~ Rus. 

se.s ont attaqué à Kdll&."Ul·iekJ e-c ont été 
1 

L'action dt" l'aviation iOVtètlque. ron:r ... 
]u~qu'ici toutes les srtaque~ qui ont 6ré repou .... sés ,• il~ ont perdu 5 chas d'asa.uc 

tentées se sont brisée~ !k:J:.i~ le Jeu cfMtil- t>t lnis .. ~é enl-·iron 450 mort:1. la Finlande t-st grAndt·incnt fAvoris~C' par 

lene et de mitrai/leu>P> dt IB défens•. L'ARME DE LA PROPAGANDE la par.session dr b.""s a6icnnes rn Estho· d ne1nent est qualifié d' .vun., on, :13 . . - M. Hull ré-
~ Piraterie par la acte d;tl<'a une 'énerAique réponse à la note an· 

avec i d. . presse qui proteste 
n 1gnat1on. Alwse au su1•t du contrôle par les Antist. 

actel: Kokun-oin Shonbun • flétrit du courrier provenant de fAmérique. 

_ Cecce iois, cependant, te .. troupes soi·ié- . Le ~comn1uni~ué linlanda1 ~ SJAnRle BU"-"'I nit.· d'où j} est. facilt: d'ett<'indr(,: tous les 

UNE DELEGATION OUVRIERE AN tique13 pnrai~s.ent résolue à lorCi.>r Je suc. 1 Pntrtt en action Mir les dn:~r~ U>Cteurs points de le F1nlandt. 

GLAISE SE REND EN FINLANDE cè,. Et la bataille iall raAe sur c,. '«'teur.1 do haut parleur oo•·ret1qut'S, qwj + 
e violence. cet1 Cette r~ponse insiste viv~ment pour que 

le Hochi Sh · b l'AnAlett!rre N!>p«te la conven1'>n de la 
td1tude du J•~o~n ~~ni: ajoute que l'at-' Haye, lilAnée par elle-même. 
era d _,.. ~· OCC:Urren :e d · · 

lJ u sort du Cabinet Yona ' ec1- Entr<>temps plusieurs journaux des E -
ne d légation d - y, 1 tttrs-Un1:), notamment Je « New-York Ti 

a été reçue par le pu /art1 nationaliste mes• écrivent que fintransiAeanœ de Lon: 
et llli a de1nandé r si dent du Conseill dres rioque de fa;re perdre .; r An/llelerr,. 

' en ternies formels, de nombr~ sympathies américainH. 

Stockholm, 23 {A.A.) - Une déléga Conin1e bJlan df" ... o~ratrons d~ 1~1 pre- dtllu~nr If'.., noui.r/Jt>S /t'SI O s voyagf'Ur5. revenant d'Esthon~ ir rap-
tion ouvri~" britannique!' comprninnt mii-re- JOurnét: Je commun;qué 1· land plu 1nvra1-:,emblsbles ~1 \.'Ut'! d~ rroubl~rl • .. '" .:u.-, __ portw~ que q'.lob<l1ennnn nt p1·J.S de 1000 
Walter Citrine, Nocl Baker et deux a·Jtrts t'tJreg;..,tre 1.10 cadavres t>t dPs ce-nttûne< lt> moral de-s combarca.nts 11n11U1d&. t't an-1 . 

. pl I • ~ ('&m1ons transport~-nt d" !.a ~nz1nr l't d"s 
membres. arriva à Stockholm, d'où t:lle l• dl! b/e..,.-,,;., flol-·iét;quf's demeurés ur la ;la- nonce-nt laussemmr, par f'_\.,.m e, n pn · 

Finl d '~ d v· bo bon1bes a·J.X hasc-s akît'llnts so "kiqu.s ra en an e. ~ délégués britanniques Cf' du lac . Deux chars d'a~saur ont if.té dé· e •J ''· VI 

•'entretinrent avec les reprélentants de la truits. , • · On confinn 1 a t1011 :tl'rr ·nne . 
conf6d&ation itEnErale des travaill~urs Au nord-e-:.t du lac ladolitJ ce c;onr /p, _ \,oteurs sut':dois sont n101·ts rn c-otnbet .. 

suédois """f>"S lihlandtii'"' qui ont ntt <quo l't a- Parmi /PS /0..-11/it•'' linlanda"•·' bomb<U'·l lant aux côtés d"" Fon1r1nda" . 

offici•llMTJmt qur deux a-

• 
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· d ra croit-on porté à deux millions. COLONIE ALLEMANDE 11! est naturel que les étrangers touchés, COMMUNIQUES FRANÇAIS COMMUNIQUE ALLEMAND 
Otre 8V01T 8 re-

1 
'On annon·~,, d'autre part que les An • A l" d l'assemblé<> ex'raordinai· par ces mesures d'exclusion aillent cher· _ -. issue e · 1 . . \ Paris, ~2 A. A. - Bulletin de jjuerre 

Connal. ~SaOC8 POV8îS gla1s ont créé des bases d'opérations il re de la <Teutorua• convoquée pour le 2~ cher ailk.irs un gagne pam. _ . - 1 ' . -:L.:. d françrus de ce matin : 

Berlin, 33 A.A. - Le Grand Quartier 

Général allemand conununiqut' . 

1 d 
Bozdag, sur la route de J'lr_a" et élevé dco Janvier, la colonie allemande ocganisera Les recenseurs ont posé tro1'1 "°'es e I 

e mon 6 Rien à signaler . 
fortifications dans les r"'1ons arobes S'! un Bierabend en l'honneur du Consul questions aux habitants: Quel est votre 1 * -.... ci'cl du 22 janvier au soir 

Aucun événement dijne de relief . 

M. Erem lzzet Benice constate, dans l•ltrouvont sous leur protection. Général Je Dr. Tocpke qui doit quitter pays d'origine ? Quelle est votre lanaue (A A) C - , ffi 1 journée •am incidenr 1 U ? Q u tre tionarté? Paris, 22 _ _ - ommumquc o -
r. KizrJ .. Ay , 11 ressort clairement d tout cela que prochainMnent notre villt. materne e ue e est vo na 

1 ~ .. *""-~ .. -~__...._..._.._--~·~-,--·· 
Tout comme le jour de l'An, le c Kur· les hostilités risquent de s'étendre a-J sud· 1 * Les réponses, rapprochées les une< des au· 

ban·Bayram • fgalement s'est Ecoulé san< est. Il t·st vrai qu'aujourd'hui il n'y a pas 1 La cTürkische PosL publie JO avis of· tres. fourrussmt des résultats fort inté · AU FIL DES JOURS 

JOi< m divort1SS' ments. dans k deuil. La M moJvements militaires dans ces ré • 'ficiel de !'Ambassade d'Allemagne à An· !'éSSants. On comptait lors du recenS< - AL OU GALIOT? Cotsstrophe que nou~ avons éprouvtt ~,t g'i•-·, ma·,s il ~'ut y en avoir dtme1n. -1 t d S h fnent de 1935, ainsi que nous l'avons vu BQ u .. , r kara an:wnçant que le V1 aye e ey an 
d'a •·eurs tr-iquc au point de nous faircl 1 d C ,_~1 . ,__ k ) pb.s haut , 3.090 ressortissants yo:igosla-

NE 
~ (ex-vilayels d'Adana_ et e e_·""'. '."".re et 

bli b. des « Ba~ams • • ""' DRAMES DE LA MER v-. Toutefois. à la rubrique des langues ••• a:1 tr encore ien , · · IJ,i;...;J a cessé de faire parbe de la 1undicti.on du '""' •-" 
Q .1 que soit la r<-percuss:on étour • --<>-- '!consulat d'Allemagne à Izmir et a été maternelles. nous trouvons 4.36o personne< C ·éatCUI" des ~apeurs-pon.1pic1 S èll 'l'urquie 

dissa:itc exercée sur no:is par ce désastre LE NAVIRE ITALIEN ·ORAZIO• di d 1, qui ont déclaré le serbe, 83 le croate et l .è 
dont ,0us les moindres dHails ont été nar- DETRUIT PAR UN INCENDIE , =~~!:':.~k:1n~:~.a~: C<'ref~~ J:s ::: 25.613 le bosniaque, soit 29.056 individus On a fêté, en 1920, Je dcuxièm, rente- se mit à prêcher ct à interrompre l'imam. 

rés et commentés, il est certain qu'.,lle est Rom-. 22 A.A.- On annonce officiel· tionaux all=ands résidant dans cette ré- parlant des dialectes yougoslaves. Bien \na ire du corps des sapeurs-pompiers dt A peine eut-il préffrf !'Alcoran à la 
uniqlf~mcnt d'ordre moral. Nous pouvons lement Qae le moto·navire itaHen Orazio 1 plus: à la rubrique du pays de naissanc~. Turq···ie et tous les commentateurs se mort, q:i'on 1:.i1 nssigna qut:·lques as;-res 

1 
gion devront• s'adresser désormais, pour .. 

admtt!rc dès à présent que nous avons d~ 1 1.669 tonnes lança hier vers S heu • toutes leurs affaires consulaires 
1 

non au nous trouvons 158.145 personnes nées en rsont attachés à reppcltr qu..:- tes prcmiè· pour sa îUbsistanc ... et pour celle des 
sunnont~ la perte matérielle. Les msisonslres à 38 mi11es au Sud de Toulon un S. 1 . d. Yougosfavit. Ces qadques chiffres no·.islr•s bn·gades d'i·ncendie avaient été créées deux enfants q..U lui restaient. 

se sont dfondrées, les récoltes ont été dé· O. S. à cause d'un incendio à_ bord. Plu~ tement à l'Am:iassad~ d'Allemagne à An· permettent de saisir sur Je vil le mo~vc· à Istanbul par k rénégat limousin, Kum- L'«INVENTEUR• 
1 

consulat d'Alllmsgn~ à zmir mais 1rec· \ ' 

•ruites. des mii:.ons composant la fortune\ sieurs bateaux français et 1tahens. parm• kara. ment d'i"'.migralion d<_s Musulmans de baraci Ba;i Ahmet pa'l", comte de Bon- Voici donc l'homme, décrit sans bien· 

no»onale, ont été engloutis Ma:s les se • lesquels un co~tre-torpilleur français •e LA STATISTIQUE DES ETRANGERS Yougoslavie, devenus c1to~ ures, dont lneval. M. Mamboury lui-même, pourtant veillance excess:v<, ma"' avec pittores • 
cours fo~nis par J'unlté nationale. les me· dir:gèrent vers la pos.ition indiquée pour Sait-on quel est le nombre de.s ressor· le plupart parl.:nt le bosn1aque. . si renseigné sur tout ~ qui touche au que. Et nous arrivons au fait qui nous in-

s\Al'es du gollvernement, l:s efforts ra1sona secourir le paqu..:-bot. tissants étrangers en Turquie: i> Même constatation ~v~ ~a .Grbce · passé de noi..r~ ville, rappel e dans son ex- ttresse. 
'1és et efficaces da Croossant Rouge qui Un hydravion italien aperçut le pre • Ils se chiffraient par 

53
_
546 

Jor.o du re· 367.801 personnes ont indique l Hellade cellent •Guide d·lstanbul que sous Ah- .• Ayant fait tttt.ntion qu: les incend_ies 
lutt~ et triomphe con.re les maux pouvant mit>r le paquebot et signa1a q·.ie le feu s'E- pour pays d'origine alors que 1o8.725 m.t 111 une compagnie s......Lo.inle de 300 faisaH·nt de cruels ravages a Constanll · 

etnscment de 1935. Leur tota: était sensi- _ ""'"-.... 
1Jff:1g.,,. la nn'.ion sont de nature à nou• tait dévelop~ à l'arrim du navir<· tt s'é· personnes ont déclare avoir le grec pour pompi··rs fut crféc ~r le comt< de Bon nople, car les maisons n'l-t3'lt que de bois 

b~tmmt plus élevé lors du rf'Tlctns.tment ... ....... 1 
pcrm(:ttrr de rfparer nos pert .. s dan..c;. :t tmdait grodueUement vers l'avant. langue mat<-rnelle. Mais ici, il fa·.it tenir n"'val. • toutes pein:es, elles sont tr6 combust1 · 

de lQ27 : à l'époque, on avait enrc-gistr~ , 
laps de temps Je plus court et d nous le; Un remorqueur français dut rentrer à compte des Grecs de Turq,aie, qui par· Il est piq.iant d'oppos r à cu affirma- bl.es. on compte pour ri-:n k f<U lorsq:i''! 

69.028 ressortissants étrangers. \ 
Toulon à cause de la met" démon•.ée. L,,,s ~ent le grec. mais sont nés icj et sont c:· tions et à ces trmoignagcs c .... ux du pr.ln-

1
n•en con3:.1me qu_ c ci.nq à ~üx. cents. Ga.tio_t 

La co1onie étrangère la pl.Js importan-
Con1me l'a, fort ;ustement. relevi" notrr premiers navires qui s'approchèrent du toyens turcs. Il y a précisém~t i25.046 cipal intéresse- lui~êmt·: le comtc de forma le dessctn d flevtr sa fortune. t1 

tt était rcprEsent~. to:ijours ~ors du re· 
Che:f National, notre douleur n'est cn.t· paquebot vtrs t6 h. 30 commen~rent. im- orthodoxes en Turquie - qui ne sont pas BonnC:val ! fit do!l.c venir sccrètc:m·~·nt d\::ux pompes 

fc te oublier. 

&k par ril"n de tout ce-la Nous 50mmes 
capables d remplacer tout Cf' qui s'·t:st t-

ct11sf1nent dt t935, par la colonie he~lène les opérations dt sauvtta- , d h b' tous Grecs d'ailleurs. Nous avons so:.is les yeux, -\ n écrivant de Hollande-. Voyo11t que ers 1nachincs é-
qui groupait non moins e r1 .642 e 1 -

g malheUJ't:.1.S(_ment entravées par tn Tous ces chiffr n'ont qu'un seul in • 1· 1 d 1 d An~do- laient absolumen~ inconnues aux Turcs. 
médiatement 

coulé par des confiluctions no:.ivt:111'-s et 

plus belle . Ce dont nous ne nous ron -
so1ons ;."lis. c'f"st !a gravi•é des p.:-rtes hu­
ma1nes que nous avons subies. Notre seul 
tspo1r, i cct égard rés1de dans là mfrt 
turq_, Le 10:.ir où son flanc fécond nous 
oura p~is dC' corn;> :nser ces p('rt("S san­
gtan~cs, mot$ alors seulement, nous ou -
bHerons notre doul~:.ir pour nous borner 
à souhaiter le repos éterneJ aux. disparu'.'!. 

1 es nations bt-lligérantts e1les-mêm , 

bourraSQUç:. Les op&-ations se pro1ongè 

rent p<ndMll toute la nwt. 
L"Orszio avait à .bord 412 passagers et 

z31 mtmbrfs d'éq·.iipagt'. 
On constata jusqu'à présent qu 

personnes furent sauvées. 107 p rsonn 
539 

dont 64 membres d'~uipag(' sont rncore 
pQr!f('S manquantes mais il tst possible 
qu d'autres navires les sauvèrent car pl:.i 
sieurs embarcations s'éloignèrent de J'O­

razio ava!lt l'arrivée des navires accouM 

comme ~·a co1s~até le c premitr » anglais rtLt; au secours. 
aux CommJnc 

1 
n'ont subi de perl s comM Lrs hydravions italiens inspectent 

porables à c lie qui nous ont été causées zone poJr trouver éventuellement ks 

par le rembleincnt de krre. Mais il fa·Jt barcations susdit<-s et les naufragk. 

la 

cm-

ùc que la part prise par les n:itions du 
ronde enta à notre deuil et la r<eon • 

L'Oraz;o flotte encore pen<lont que l'in­

c-cndie continue. 

r ssa'lce que nous l "' devons sont en TOUS LES PASSAGERS 
proportmn du désastre Et J>C"Jt·êtr le SONT SAUVES 
pe tacle de cette sympatht vifnt-il aJ Rome 23 - On annonce q:.ie ln 417 

pr rong des factturs qui contribuent p~ssag .. rs de ~·orazio sont tous &S'uvk. 
à alJ~r:r notre affreux dewl , L"équipagt est égalemt-nt. sauf. t"XC'o..ptê 

L intérêt et la S)rm'Path1 dont nous qu 1qucs mé-ca!liciens et assistants qui se 
avons étf l'ob1-e~ sont aussi un indiC't et trouvait-nt dans la chambre des mechi -

un syrnbo1e <le la façon dont les succès d·J nes 
rfgime kémalis~ son: appréciés à l'échelle Des rfrompenses ont été attribuées aux 
'nttrnationale. Et nous ne devons pas équipages des vapears Crisroloi!o Colom­
man ... r de noter ce point au momf'nt bo t Conte Biancamano qui se sont par· 
ot1 nou!I exprimons notre reconnais..'8nce ticuHèrcment distingués au cour!) de l'or· 

mvtn le monde entier i ganisation de l'assistance ai.1 navire si -
nistr~. 

Les petroles de l'Iran 
et du Caucase 

M. Muharrem Feyz1 To'a>· s'oocupe 
dan la c République > du projet, attribué 
oux So,:1ets d'une action militaire contre 

1 .. ba •Îns pétroliers de n rak .. t de /'/ ran. 

Il kr1r notamment · 

------··------L'ENSEIGNEMENT 

POUR LES ECOLIERS INDIGENTS 
C<:rtaines facilités ont ~:é prMes en 

faveur des élèves indigents des écoles pri · 
r.:aires pour P.eur admission au sanato -
riun1 ou au préventorium. La dirl-ction 
de l'frole qu'ils fréquentent devra leur d~· 

L'Alle-znngne pense qu'étant donné le> livrer un certificat d'indigence, Et apri!:s 

th~pos1tions du terrain et le caractère plud rapport favorable h .. s médecin~ d(' l'ins -
propic du climat, l'armée roage serait trJction publique, ils seront immédiat•· • 

'"' mesure d'agir plus efficacem<nt sur ct· 1 ment reçus dans les établissements de 
no.,1veau front qu'elle ne l'a fait sur 1~ .san~ dont les soins pourraient lt>ur être 

front finlandms. utiles. 

1 ne fait plus aucun doute que B•rlin -=======·-=====::.-
et Moscou font des préparat.fs à ce su- M. RUSTEM HAYDAR EST DECEDE 

1el Il 'St certain que si les Nlemands 10. 
('Îten! :es Soviets à entrepre..1dre ce u 
cnmpogne c'est moins pour s~emperer des 
sourc . de ~trole de ! Iran et de l'Irak, 
que po·Jr profit r e'1X·mi'mes de crlks du 
Cauca•<' En tout cas, les préparatifs ef­
fectués en Syrie par la France et en Pa­

lestine ruir l'Anglrterre ne sont pa san.' 
inquiéter 1' Al1emag!le. La Franc\ n·.! es­
che pas qu'clJe a déjà concentré Jn demi· 

mil ion d'hommes en Syrie, chiffre qui se· 

Londres, 22 A.A.- On apprend de Bag 

dad que !' mirustre des Finances de J'l. 
rak, M. Rüs'.em Haydar décéda à la sui• 
te des blessures qui'! reçat. ···-------M DE MARTEL EST DECEDE 

Paris, 22 A.A.- On annonce la mort 
du comte Damien de Martel, ambasso . 
de:.ir de France et anch."11 heut-commi,­
!:lire français (:n Syrie. 

N. d. 1. r. - Le défunt Etait fils de la 
comtesse de Martel. en littérature Gyp. 

....... -~~ .................................. M'~--~-·,_ ........... ..,.,,,..,..,.....,. .......... ·-""""' -~ ...... _ .. 

1 "étabJ1ssemenc de 
tJonnttires douaniers 

/a lia,wn ferrov101rt directe jermano .. soviétique. Des 

111/emands pronnMt livr11i-'°n d'un <1<>nvoi de blé, 
/one • 

~aïts. Elle avait subi d'ailleurs une bais· c!s ignes es eux va um~s es ....... 
. convfnicnt: c'est d 1être un peu anciens tAs. vénitiennes et turqut'" ou Nouveaux il demanda nu divan la pemussion de 

st· trè.; considérable relattvt:.mmt au rc - ..-AttendO"lS le no:iveau recensement qui , 1 • · d d 8 I bl'és !~ fair< i·ou.r au prcml{ r embrastment. 
cens m,nt de 1927 , date à laquelle elle at- "emoires u comte e onn<vn, pu 1 

teignait 26.431 habitants. 
doit avoir lieu cette anné-c-ci pour pou- en mars 17 39. à Utrecht, par Mr. cl:- Mi- Les bons M!lhométans, surpr1s <le leur 

tffet et de leur utilité n voulartnt uvoir 
Le sttond rang e<t occupé par la co -

Ionie italienne. avec 7.560 inclividus1 con· 
tre J 1'537 en r927. Le troisièmr rang est 
occupé par la colonnif' iranienne avec .1o83 
rt.-ssortlssants. Viennent ensuite ~es Vou · 

voir nous rendre compte des tendances 
générales de la courbe qu'il n'est possible 
qu~ d'ébaucher à peine avec les seules 

données des recensements de 1927 <t 1934 

rone. 
LES AVENTURES D'UN ILLUMINE un nombre Goliot qtn avait avattté qu' 

LA PRESSE 

goslav.s (3.070), les Bulgares {a.5qq) les UN JOURNALISTE ITALIEN A 

Anglais (2.802), les All<mands (2.t51) •t ISTANBUL 
ks Français (2.017). M. Massimo David, journaliste itali<n, 

Toutefois il faut ajout .. r 11·Jx chiffres corrc:spondant de la ~Gazzetta del Po .. 
desr"'1<0rtissants du Reich 1.057 Autri · polo est de passag< en notre ville. Il est 

ohieM, le recensem..nt aynnt étf antérie-ir de retour de la zone éprouvée par le trf'ITl 
à !'Anschluss. 1 blement de terre et a adressr à son jour-

En général, tous ces chiffrts sont en na! un récit palpitant de. ses impr~ions 
baisse r ... lativ.:ment à ceux de 1927. La ré- Le grand quotidim turinois a consacrE à 
duction ta pluS sensibl~ est toutefois cel!e cc.tte correspondance une page rntièr~ 

des colomes grecque et bulgare qui ont largtm~nt illustrée. 

L ... comte de Bonnt-val. qui a fait part i' était l'invtntcJr de C'.:S pomp.. eut or­

dt: sts souvenirs à l'auttur. a:.i co.lrs de cire d"en fatte environ so: son adrt$Sr" fut 
!!>On exil à Chio, parle aongu .. ~ent. d'un loué f:t ad1rurte de· tous les Cltoyenc: ùe 
;:iersonnage fort p 1ttoresqul, Jn cert~ln C' .. tte grandr. \.;Ue. On le récompensa par 
Galiot ou David Vfrité, rcnégRt «nt" en une p ·nsion dt: tnill<- asprtS par JOUr ,t 
France d'un très honnête ortisnn d(• .la re· par unf' rharge considérable qu1 fut éta .. 
hgion réformée:. et dont la carrière: av .... n· blie en sa faveur. On le: créa Hgu, e-n 1:..ii 
tureuse parait l'amust'r fort. Très versé donnant ~e rommandc:m .. nt dr 500 j~ • 
dans les Saintts EcriL,1.res, qu'il connais- nissair .. s d~stinf!.; â éteindre Je ft:u rla'ls 
sait par coeur, ce- curieux individu s'é· les incendles. Ct·t tmploi lui valut encore 

tait poi;é en prophèti.:. parmi les Protes· deux mill._ aspres par JOUr, d sorte que 
ta'lts de France A la rl·vocation de l'édit c:ts appointc:m~ n•s jolnts à .sn manufactt.1· 

de Nantes. no~r~ personnage trouva le mo- r . qui dans pc..i devint conslcif.-nh
1 

lut 

yen de pénétrer dans ln chapelle~ du Roi or.~ acqu:s de ... biens tmm ... nses > 
et annonça «"c.ffrontfm nt d<." Ja part de Le tt:xte est suffis..1n1m~t catégor:qut 
D1e·1 à ex monarr.:iue tes p1us gran<ls mal .. Ahmet P ;i Bonnt-vnl fut Chef des Bon1-d1mmué durant ce laps de t<mps de près M. Massimo David est un brillant p-J 

d ... 5.000 unités. Po:Jr les Italiens. la dimi · blicis:te de la j une g.61.fration httfra1re i­
n~tion d'un rec.:nsemcnt à l'AulT< 11 ft~ de

1 
toliHl'1C:. 11 a partiC"ipE en qua11t6 de C'Om· 

3.913 unitfs. \ bottant à la campagne d'Ethiopie et, en 
D'u'le façon générale il faut voir dans qaa~ité de correspondant et d'envoyé spé· 

I cette dimination gén~ral' du nomhr~ de.
1 

cial de son journal, à celle d'Espagne. 

ressortissants étrangers une conséquence Il compte passer une dizaine de jours 
de l'entrée en vigueur de la loi sur les pe-

1 
à Istanbul pour se documenter s:ir la 

tits méti<rs qui réstrve aux nationaux Turquie nouvelle. 

h ... ·urs. s'il '!"\'accordait dans son Royawne 

1.a libt.rté de C'onscicnct aux Calvinistes• 

Locus XIV se contenta de faire enfermer 

bard1e-rs mais c'c Gn1iot qui (ut ch~f et 

créateur dts pompiers. 11 I Llt au.'isi uPc 
sort." de prEcurstur de l'industrie natio -

le bonhomme à la Ba•.ille. li rn sortit au nale, avec cette •manufacture'> qu. no · 
bout d.e 5 ans en simulant la folie. tre auteur cite incidtmmcnt et dont noJ& 

Galiot, libéré. passa à Genève, puis à savons. pnr un autre ;iassag<: du livrt• 1 

La co1ni die atix cent 
actes divers ... 

Lille, se livrant partout aux métiers lts 
;>lus divers et à une agitation qui le ren­
dait rapidement indkirabk. En Ho:Jan­
de , il embrassa la religion mosaique. 

qu'ell.:- s:- trouvnit il Usküdar. 
Ne srrait-ce QUt" paur cc trait c:l au~s1 

pour la bizarrerie de sa carri~re1 le per -
so:mage méritait d'être tiré de l'oabli. 

UNE ETRANGE CONVERSION 
Et finalement, aprês de mu!tiples ava· 

tars, il vint échouer en Turquie. 

G, PRIM I 

UN DRAME DE LA VIE 

1 j'ai vu hier. ivre et dans un état la· 
I montable, à la port~ du tribunal des fla· 
grants délits, an camarade que nous a -

vions connu et apprfcié, dès les bancs de 
l'école Sultaruye, pour son intelligence et 

cette affreuse lettre, Je crois t·ncorc 

lire ! 

c: Etant vtnu à Smyrne, il se tro·.lva 
sans arge:it. Ses filles ftaimt assez ai -

la mables. voilà une r source: aussi en pro­
fita·t-il sans balancer. La voix de la né--

LES CHEMINS DE FER 

LA VOIE FERREE PENDIK·ARIFE 
La dir\·ction di.:3 Chemin,; de Fer de 1' 

Etat a décidé de transformer en une li 
gne à voie do-Jb~c la ligne -ntre Pendik et 
Arife, qui est à voi~ un1qui.: L :s ttudes 
préparatoire~ à cet -effe-t S<'ront f'Jttamées 
dès après le Bayrom et l s travaux st.· -
ront mf·nés rapidc-m"Cnt. 

la noblesse de son caractère. 

Cette fois, le coup avait été trop rude. 
D'ailleurs la no:.ivelk s'l-tait répandue 

dans tout le quartitr comme une trainée 
de poudre. J'étais atteint non seulement 
dans mes affections les pl;.i."> chèr.es, mais 

Comment ce ga-rçon g&.1, bien 

rirhe était-il déchu à cc point ? 

élev~ et jusque dans ma dignité d'homme. Pour 

j Il d, vait me le dire lui·mcme lorsque, 
acq:.iitt~. pour c tte foi9, du délit de va­
gabondage, il prit place en face de moi, 

dans un café. 

•tromper mon chagrin je me mis à boire. 
La fortune de mon pi're fondit jusqu'au 

dernier sou dans les pirt"S tavrmes de Be­
yoglu. Au gont du raki vient s'ajouter ce­
l 1i d'u=i poison plus implacable encore. 

- Dès que j'eus pris mon 
l'Ecole de Commerc~. je me 

diplôme de j'en fus réduit à mendier pour pouvoir 
suis marié me proc-.irer une pincée de poudre blan· 

che. Puis, ma femme et moi, nous sommes -parti• pour les provinces orientales. j'ad· Maintenant, je dors, en été, dans les 

ministrais les biens hérités de mon père. champs, en hiver, sous le pont. Et j'at • 
J'étais h.:ureux. tends le jour où le mort libératrice vien-

Mai.; me femme ne put résister _aux ri- dra trancher le fil de mes jours sans joie. 

gueurs du climat. Un matin, rUe expira 1 Hu/Ok Cernai 
dans mes bras. Ce fut po:ir moi, un couo ( Du « Kiril-Ay > ) 

r:cssité et de l'indigencr cria plas fort que 
celle du sang et de la t nrlrt: ssc paterncJ­
le. Tl vendit donc l'aîné de ses filles à un 
T J.rc.pour la son1mr dr 4-00 asprcs q".Iit­
ta ensuite Smyrne pour passlf à Const1n 
tinopk Trh instroit d<'S munies des Mu· UNE DELEGATION BRITANNIQUE 

sulmans, il savait parfaitement qu'il est E N T U R Q U I E 
défrnd:i sous peine dt mort d'e:itrer dans ~ 
les mosq:iées , surtout eux h ures de h Londr,s, 22 {A.A.) - Sir Wyndham et 
prière et qu'on ne ixut garantir sa vt~ le prof:ss~ur Garstnng sont partJs pour !a 
qu'en se faisnnt rnusulman, 11 voulut ê- Turquie. avè'C l'opprobation d:J gouver .. 
tre forcé de se faire Turc, afin d'en im . ncm nt turc, pour aidlr â la ~arti~ion 
poser aux Francs et leur p<rsuader que d'dfets et ohJcts nvoyés par lt fond• de 

ce n'était point par un1.: volo"'ltl- détenni- seco:.irs. anglo-turc aux populations éprou· 
née. vées par lt tremblemtnt de trrre 

Après avoir médité cc beau projet, non Le fo~d~ d! s<:cours ong,Jo-turc continu·-l.-
seulement >J entrn clans l• Sukymaniye , à. r_ecu~1lhr des effets rt des objets pour 1<< 
une des mosqué · · · 1 • s1n1strc:s. cs 1m;>c·na es, 1na1s encor~ 

terrible. je vendis une parti< de mes bie=is 1 
<t je vins à Istanbul. Le chagrin m• han· 1 
tait. Je passais des nuits blanches à pleu· I A 

LES ACCIDENTS , 
DU BAYRAM 

r.r, la chère disparue. j chaque c Bayram >, des balançoires 
1 tt des manèges de chevaux de bois sont 

Une frmme m' sauva. C'éta1 une jeu- mgés dans les quartiers. C'est là une tro· 
nr voi:üne dc:m .... urér s ulc au monde par dition QUI.? la j .. une-sse prü;f fort et il y n 

Ji" <le- la mort de sa m~re Notre corn- toujours fo:.ile autour dt cr:s jeux.. On loue 
m ln dttressC' nous approcha. U1 hom1ne aussi Ù.!' vrais chf'Va ix.. fringant~ c. t htn· 
.!1.I'Utnt à qui on l'avait r<'Cotnmnnd/.e, n1 .ont , aux adult<rï tnnd:s QJ.l" drs ca­
rc..1r lu'. troJ.ver un \ tnplo1, ohuso indî • riolts aux coul.!urs voyantes elnpor~cnt 

m n~ d't11 ·. E~·e mt fit l'avr'-1 d1.: son les tou 1 petits en df3 t·xcursio11s gfni-rall'· 
1!"11rl'"1tl et dt son dk s.poir. Pour la "au­

\ r ùt: l'abime, j .. 'ui don lai rnon noni ~ 

E une fois .. ncort, je connui; un pâlt. 
l:o::'- '.:r. Nous cûmts•un rnfnnt. P .. ndant 
•r(; • r.ns. ce g~rconnt t fut t-'!"I Jtt ma rR: 
•o d'i! r 

Un s.o1r ce:J(ndant, comme je.· rtntrais 
chez mo!, j~ trouvais la tnnîson vide. Un 
odieuse let~re m'attendait L'ingrate qui 
n1t d .. ·vait tout avait f:.ii nv<:c un 1eunr 
hommt Q~e nous avions connu d~ux mois 
jJl\!~ tô• El1e avalt emporté notrr enfant 

avec elle. iEt elle me demandait de lui 

pardonner. Cinq ans se •ont ~coul~A et 
1 

mtnt p.:u ~ointain .. s. mnis bruyantes. 
f\.1.a:s il arrive parfois que- dr acc-idt·nt-; 

0cnntnt troubltr ces joye'.lx (bats. A Ba· 
kirk:.iy 'e p~tit Mnrher, 13 ans, a ftP jc­
tf à b"ls d'un cheval qu'il nvait .. J l'im­
prud:-nce d'enfo·Jrchcr. Il a eu lt• bras 
droi~ cassé et a dO ëtr<: conduit. t-n proie 
il d'atroces douleurs à l'hôpital des En -

fonts à ~i!ili. 

Un autre enfant d'f.' 13 ans également, 
l~mail qui avait lout< unt voiture la con­
duisit si malencontrt>uscn1ent qu'il a heur­

té dans le dos et renversE à Yf!1il Tulum· 
ba, le nomml I•lyu. 

A dro1<le · /'aviateur /ieutent.ent Schmidt a lait peindre ~ur ~ carlingue le tradi ,_ 
tionnel chapeau du Carnaval de Co/o/lne. 

A B""chr: o/dats lactionnttirf al/fmand• du r~mpnrf da l'Oue!I, 
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! Le Service Maritime Roumain (S. M. R.) : 
: nuuonce •1u il etn erra cnln· le 2h .lamier et lu 5 Fenier le + 
+ BATEAU t:> U LIN A en Amérique ! + .l\t't' 1'>t11ll's il .'ew-Yorl· l'i ·1 d 1 1. . • 
• 1, \SS \f"I• 1,. \ '• li a c p na et Balttmore c.11 acceptant • 
• '·' s ' ' . · ' ''~ t·l · l.\lttlIA~IJIRF.S. • 
• 1. .. Ill S. ;,. \ L 1 :\ \ '''I •t l. \ • 
t ,, 11011 • \ 11 "'" J.I. ·\UI 1 1 te eu sernce i>n 1'\ovembrc 1939: '1'01111cs ! 
• I'. 1 "'' c11!.,n1-.< I11x111·1N·s. PIUX A \'A:'.'IT.\GEUX ! 
4 .1111 r lOJUlt-s infornrntious s'adn·sser à l'AGl<:'.'\Ch • 
..... •·•·•·•·• • C.J·:\r;l:ALE, T.\Illll IL\:\. Tél. .t9i49·1!H50 + 

\ ie éco1101n Î(Jtle el ~~ina11ci(~rt~' 
L'ACTIVITE DU MONOPOLE DES SPIRITUEUX 

- -M·--

Vignobles et vins de Turquie 
Le magnifique aan de redressement é- RICHESSES VITICOLES 

cononûq:te de la République Turque s'é- L'An.atolie offre à !'oenologue de véri· 
tend égakment à la viticulture et à l'oe- tables richesses v1ticoles. L'Administra • 
noloaie. tion des Monopoles tente, d'abord, l'uti­

La reconstitution du vi&noble de Thra· lisation des produits des grandes éten -. ······················ ""················~ ce s'effect-..Le avec méthode et la culture dues vignobles des environs d'Izmir, (rai­
le. Celui-ci avait pris, en quelques heu• des meilleurs cépages européens, pet"met, sins Suttanme) qui . jusqu'à ce iour, é· 
res, vis-à-vis de ses confrères, une impor· dès à présent, d'obtenir des vins préscn- truent uniquement exportés et appréciés 
tance considérable. Ce n'étaient que co:tps tant des caractères particUliers intércs • dans le monde entier comme « raisin• 
de teéphone, demandeo de collaboration. sants. La TW"Quie tend à ne plus être, u- secs sans pépms • . La mise aa point ac-

LES CON~ DE c BEYOQLu - . 
(.; l l ( t l t.• l 

• 
1( 

BKYOOl.t: 

La RépuSllque 
,,, . ' 11#.(l ,, ,,,,.,, tle ... 

;i M E'DE.'E T U.VDA .. e--e~cr-c:a!rc··de·· rcd.:ict: -.":. 

q:n-·1:·rcr';··: a~·-n!a.;e·-f:i/t--dr~··li, 

Snhil(11uenl 111ort t1sl. l'i\eri\:ti11 
lll!Jlais céli\hrt•.lohn . .\11dersou (fonl 

rùgt' allPiut de if• êlHS èl:til. t'll 
sa n1aison ltier <'t l .. ondres~ 

ra I)Ït:a le dP f,\ugJelerr 1 

----·---- ~- -(;\ t inV1tations à des manifestations politi • rûquement, un pays fournisseur de vins tuelle d'une formule de vins blancs demi­
' l). () 1• quess, littéraires ou mondaines. Il se per· de coapages ou servant de mati~es pre . sec est rélisé<> , en sec, elle ~st à l'étude 

--o-- mettait maintenant d'arriver en retard ? mi~tts awo: vins étrangers : elle est su • Les vins ob:enus jusqu'à ce jour ont les lJnirca. IS. 

P
n A Le « brigadier > se levait à son entrée. La sceptible, maintenant. de ptts'etlter des ceract~ristiques des vins secs des pays Voir suite en 4 1ne paae. - Notes en J nle Patt.... - Référert~3 en J n1" PaQe. -( 

, r ntoine DE COURSON. •· R Vern1ere pou-ssa 
1 

rt>claction cessait son bourdonnement types de vi.m complets. ch:iuds, mais, en pnrticuli-cr pouT les de· evenir en r er Page pour ne pa'ï ouHlier Je titre) 
laqu lte fta· " a !lOrte branlante s·,r quand il apparaissait. Nombreux oerre - ,.. 'mi-secs.une belle couleur iaane • verdll· Pour titre non conforme • FRED 

ient fi><tts d LA FABRIQUE DE TEK!RDAu. 
cuivrt où 

1 
eux plaques de ments de mains, des • rudement bien, tre et une douceur légèrement fr.iittt QUI 

es n1ots c. To· 1 · -~ , • U•A "mez te bouton • mon cher, que'.! style ! quels mots 1 que s La Fabriqu< de Tekirdai founut rcgu- plaisent aux consommer urs euro""~"• ~acton » se d . . recques, au cours des derniers mOlS de 1 Il •
1
·1no1;a evmaient à peine. sentiments 1 • Il passait à trav""' CC'I lièrement, plusieurs millions de litres de Le climat à température élevée de cette . 1 ce produits grecs, l'ltah f1gun. par con· • en tr 939. la Grèce a acheté à l'Italie des mar. 

S8'lt tai>is 
0

:-. BV(:fSant l'antichambre groupes. rapidement, gagnait son burcaa. vins obtenus à l'aide d'un outillage mé- belle rfgion viticole a incité l'Administra· h di 1 i {" au 4 me rang, aprk l'AUt•m,agne ;rs 

g 

' 
u se ttna t, d 1 . . 1 . . an ses pour une valc-.ir de 550.000.fl•·o 

noire u 1 errière une table Le patron le faisait appeler, et seul à seul, canique et d'wie techruque setenuf1qu• tion des Monopoles à édifier une IP"ancle d h . 1 Eta.s- U,1< e• la Grande-Bretagne. E'l , , 
n employé . , . . à . e rac mes et en a V\ndu à l'I~alie pour 

salua d'u Bo •n veston lustré qu'il tls restaient de lollg$ moments à disserter. d<S plus modernes. Ces vins iowssent cave modèle d"un genre tout fait nou • 1 d 1 q u conc.rne 1 é<-hanges avec l'Itahr. 
n • niour l..-· _ 1 . . un~ va eur c 452 .000.000 de drach1nc!l. .. 

c 
d 

Dan" to . · ui1gadic:r » On lui d'-"mandrut conseil poW' la moindtt d\m O'l"ande faveur auprès des pays nor- veau. La ttchn1que de rabncatio~ pt"nnet• b d r . · 11cs q·.ianti.t~s ôe n1em QUt !es va!f"11~ de~ 
., ute rédaction . _ . . •· 1 . t 1 u nom rr es pays oum15Se'urs du n •. 1r· , _ 

le !'ho • s1 petite soit-el· chose et la plus unportante. Lw, to:t • diq;i..s. lls sont les swvants : j tTB d< conserver aux vins toa e• es qua- "·' 1 ,., . 1, ltal" à mar<"hand1ses 1m;>orté<S et exportm p n-' mme plus ou . . uc te...i.<'.'ruque, ic, l'heur prbcn- . 

A 

c 
o.i moins g 

1 
moins propre et plus jous 1mpassible et sobre, é<:outait, sou -1 D' -~· . ux aém<nts htés du ra1Sm traité. occupe le _ '-'d' . 1 dan! les 10 pr mi<rs mois clc i93q. sor.t 

a onnt' QJ. . . . . . • e.v.."'C.Jmt:s VU\S rouges a I . d .4...... • .:>me rang, pr~T rc par 1 A1 . . .. 
te r(pond 'se trouve à ta por· nait, et son attitude qw, jadis. le faisai!i ~•- b éq .hb • à oilt de v1o Les vins rouges génert-ux c _.,..ages n1agne la Gra d B ...,n 1 R 1 d.• beaucoup ;nfrneures ~ c-e:lles dr •a pe-

te 
lt au t. ~~ d . . . l c0l13ttt-..i:~ iCJ1 w ra1 g -

1 
être obtenus • n e- l"t" .. ""6ne, a • 011IT1t1-

e • brigadier • prendre pour un médiocre, lw donn&Jtl 1 • éris . dils urtout aux cé rép:ités peuvent également e et 1 Et ts U . p . 1 \ nodc correspondante en i938. 1\1 

* 
. . . . . . ewte caract tique, s • t-S a - n1s. ann1 es AC"hrt-rur.s 

11 Y nv . t mamtcnant les qualificatifs de distinguf, p K . Ada Kara•i dans celte région. 
ns fr h~1 Phu de dix ans que Vnmi~- cl'intellig<nt, de cerveaa profond ... ~- pages apas - arasi ·et - el ' Les Monopoks d'Etat recueillent sus· ---·--,.---------.--------..-----,....,.....·------

D"'l.t 1ua1t m . à v i e i l 1 s s e m 'e n t natur assez .. 
cet "l>ftnrt •tin et soir te sewl de ques jeun.- lui donnaient Mjà du « mai· .d d d bonn bo t illes pou si dans cette contrée le moût très sucre L A TIJRQUlE CONSTRUIT 

,. t-ment . . _ rap1 c, onnant e es u e - S 
d'un odeu po;issièreux et imprégné tre • . t ~ • à d vin• de crûs cl aromatique d<OS « Mu"OBts de myrne • 

r C'lt'l'f'U f . ... . . . van c;trc cornparees es . d . • Il tr'· connu-
d hbac d' "' a1te d'un mélange Varmeres, en écnvant chaque J<>"..Lf son D . bl d . t ecs (cf et en préparent es m1S.e es, "" '" 

' • cncr"' . . . . , 1.:s vins ancs enu--secs e • . à 1., qu'il V'"la·t <t dr papier Dix ans article, se •erait-il douté qu un beau ma- . bl t obte tt appréciées en Turquie comme c -
1 cha . . page yap11lC8k) convena emen • . d 1. t 

1u hgn que matin rédiger quel . hn, une de S'eS phrases fenut changer sa . . d • bl t bons meil- trunge-r. Un c.rellent vin e 1qu -ur ~" 
es Rdapt•- d nus . ces VU1S e "' e son • · · M:t.cat • 

chant bi n ""s BJ goilt du jour, sa- •ituation ? Cette phrase ( sur les ouaua ! d . , secs Ces d<r _ être obtrnu avec ce ra1sm « 
que J b . . b ,._, 1--..1 , eurs en CJlU·S.CCS QU Cll • ,. 1· t d" •n~o' 

)nJr bc.nn PU hc trouverait OU· uJgares) aV&lt c~ relevée le ~=e:m&lll • b d d m perdent Un dont }e gout est in e IS;J. .,-<· 
ava·t 

1
.,_ es Ses élucubrations parce qu'il par Mam1~ dans la Presse Libre. L'évf- ruers, aa out e ea.x_ ann . _,_ d. La vigm est aussi cultivér sur dr nom· 
·~bttu..L. . . . . . pea leur goût de terroir, ma1' ~ ma -:-

la ~:. "" de lire quotidi<nnemrn nement avait depws fait boule de neiee. . . .d nt l>reux points du terntoir<. Il ost vrai q J• 
~~h.~~ pl n~nt tn.S'.llt~ assez rapl emc . L... r . 

bllc sav . ac~ s.a signature. c Si te pu. Les de-ux polémistes ayant mis l'affair , . . . _ les rais;ns sont surtout consommes roi~ 
ait , . . . L'adoption et la vinif1cation rat1onntl· 1 · ·1· ti t d 

ns • murmurait-il parfois. Et 

1 

sur lt terra1n polihqae, les senti.menti s'f.- ou séchés tnais eur v1n1 1ca on es e 
e•Poir d . . . . . les de cépages françrus provenant des 

QUelrh.. voir na1tre un incident ta1mt envnum& tout à coup. Lt conflit _ , b plus en plus fréquente et toute une gan1· 
-iique <tu1· . . ub. . . mi:1Ueurs crûs pennett:ent do tenir des 1 . d"ffé <xi -t pourrait transformer son evn1~ s itement grandi et étalt devenu rne de vins. pus ou moins l rents St· 

• cncr ,1 . . 1 . . vin• pl"" l.<...<13 et plus bouquetés. Les 1 . d . 
noioni c0ntinua1t sa tâche avt'<" mo- prCS<j;ie génfral, des partis s'étaient for· . ."".. . . ton l'nlhtùde et ta al1tu <, sont mm en 

, e- tt Stlns courage. 1 mk. La Guule prQ9p&ait. Vami~es était essais de virufJ..Cation, tentés depw.s deux ventt par les négociants. 
1 <•UV•1t un aut . 1 f années à Tekirda# (Thrace) • sont con- L'exemple donné par les Services Tech· 

sur lui re porte qui se .rtfenna anc . clW1nts-
un( p ~avc.:c J.n son tnou et se trouva dans 

1

1 * niques dt: l'Administration des Monopo 
1 c. f nfum&: dans laquelle se tt . « Le patron vous demande, c'est très Enfin. un vin sec. alcoolique, d'un ca· lt.'S d'Etat aux viticulteurs et e·.ix n~o -

naient l'Ulq ou six d• ses coll~·es. !.es ur11rnt •, lui dit un matin l• brig.die< ractère particulier au cépage Karasaki:i:, ciants en vins est complHé par des con 

-

. 
•ns P•rla1 ~,.u 1 · · · h h' d · 1 t l d. lépboi ~vcc animation, d'autres té- deféré et empressé. Varru~es, _un peu m- rec erc c epws ong emps par es. ."- seils. des stages de perfectionnements et 
b . ent, d &Utrt:s ~ncore malgré le quiet, pfnétra dans le sanctu1Urc dir<Cto- hllate= •uropEens fabnquant des 1mi - des conférences qui p<nnet'.ent d'accroî -

ru1t d~ • 1 . · •·ti d "·-d conversati0ns et les clic-clac rial. <n évltant la salle de rédaction. A M "' Orts ' ..,.,,..,ac > . tre d'une façon srnsible en quant:tt <l tn 
d P•<>chcs machines à écnr,, rédigeaientlvue, le ;>atron se leva et alla vers lw. Les îl,-s turques de la mer de Manna- qualité, !a productio:> vinicole dt la Tur 
nL-r, art et.,. avec la pensée de révolution· 1 c Mon pauvre mTri •, s'~a-t·il. Var- ra et de la mei: Egée ( Bozcaada) four- q~ie qui reprend ainsi. rapidem<nt. h 

. 

D ••~ doute, 'opinion. ni~res •'étonna. nissent des vins généreux, rouges ( cé · place qu'e!1e occupait parmi les pays vi 
ts excla • L . mations 1 accueillirent. « Vous n'avez pas lu la Presse Libre ? page Kuntra ) et blancs, qui poarraient nicoles. 
a g'lo1re Etait· 

1 
av111t ·eue frappé son front ? Non ? Marm<s vous y insulte basseni<nl facilement être classés comme « vins doux 

i nomm · · 1 1 Cet f · • l dt-cor~ :.i e rec acteur en chef ? ou t~ ois, cc n est pas par a plume que naturels >. 
0 

· Comm ·' o d ' · • dr · 1·~ fro
1
<l ( u était d'unt nature vous evez .a1 ropon e, mais par ... .,....".~ 

' t Un P<": V . '-- 'éta" . d' . ~ :es f a mystérieuse, il attmr.lit am1Cl"t.~ s tt assis un arr SOfllwe, 
vfo<ments p ta d. 1 d" ~-·- f · · • n r · rudence digne du jour- n 1S que e ir~~~ aisait ,.,. cent pas 

a 1Stc qu'il éta" . . d 1 . ~ . • .., . . it et qui avait pour devi- evant w, en .~,,..tant . c par 1 q,6e ... 
•n: •.Dire des blagues, mais ne ,·amais par l'épée .. •, heureux intlrieurcment LES CULTIVATEURS ITALIENS DE produits. Pour réaliser l'exploitation in 

.. ro1re ,. . • de cc duel sensationnel qw donnerait an BETTERAVES VEULENT ACCROI tfgrale de ce sous-produit de la cultur 

1 
La r6:1action de la Ga 

1 
' bl .t nouveau lustre encore à son orsane. TRE LEUR PRODUCTION da mûritr, on sugg!re de procéder, sen 

PCJ1nt d 
1 

u e sem ai sur ,. 
dans m U1 mO!lt<r ce qu'on appelle. - L '.niure est nette ... Vous ne pouvu Ferrwe, ""· _ Il a ru d&~dé, au con- plus attt-ndre, à des stockages en or&ani 
beaucoup ~~•eu Journalistique et dans vous laisser souffleter ainsi. ç<s des cultivauun de betteraves qui a sant, dans les centres de ré<:olte, l• dé 

- V . autres du reste an canard - Oh 1 fit Vamitt..s, avec un lest't eu lieu à Ferrare, d'intensifier les cultu· cortiquage à la machine. 
arnier.,. ' As tu I ' . d'ennui . . . . . LA PRODUCTION ET LA CONSOM 

matin ~ lui d • u les journaux, cc _ Auriez-vous peur rcs po11r traduire en acte les dirtctwu MATJON DE L'ALCOOL METHYLI 
une. ftuillc· fr: ... 9,L:da-t-on en brandissant ?.. da couvemement italien jusqu1à re que 

·""'· Par de li se planta devant le joumalisU qui se QUE EN ITALIE. 
moins. nombreusts la compl~te ind6pendance nationale du 

mit à sourire . .. Son sourire s•accmt".18 
1 

Rome, 22• - D'aprè!i lf>s donnles st"l 
- Si vous <ro 1 l sucre et de l'aloool ait été obtenue. . G' ,_ 1 "tal' 

"cmp"' À r Yez que je perds mon en em1.-nt .. et se transforma en un grand tis~iques d .. la Direction t"nc-1a e 1 ien 
v ir l~s journaux 

1 
• . . éclat de rire ... POUR L'EXPLOITATION INTE - 1 ne d<s Doaanes, la production d'alcoo 

« un sounre-. · repond1t-1l a· 0 Le patron, abasourdi, Je regarda eu _ RALE DES EMONDAGES DE 'méthylique, au cours des 4 premiers moi 

Marcel BIRON. 
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Les travaux hy<lrauliques exécutés par l'Etat 
porteront particulièrcrnent cette année 

~ur !'Anatolie Centrale 

Le programmt d.. travaax hydrauli -1 d"Esqeh.ir, J'asséchtmrnt des marais 
u1..--s ~labo~é par le mini~tèrr- des Tra . lic~rmak. 

8'..lX Publics reço1t depuis QUtlqu.ts a~1 . Les tTavaux. dt cette annk prtvoi<:nt 

. . . . .-~ f'&3 flnen ame orauon u $}"'$lC'lnt• 1r· i-<-s déjà son application r~M-c s~rl 1 t 1· 'li · d '- d" 
lus1eurs points du tt:"mtoire nAllonal. Cts rigation dt-s plainl's de- To~yaTa 1kOprü p 

t 

c 
si 

revaux consistait pa.rticulièrcmc:nt {'ni r: dl Boyabat, lt. dt:plect.·int'Tlt du lit d 
onstructions d,e c~naux et de digues ain-l la rivièr(' Zamant: à l'cff('t d'irrigut-1 l;_t 

que dans 1 assechement de nornbrtux région de Develi, où il srrA é-galt 1ne-nt pro-
t t-rrains marécageux. ! céodf à l'asséch .. mrnt dc·s terrain~ marka-

No:is avons dé1à donné à plusieurs rt· grux. Une chute d .. 200 à 250 mttrt-s st·ra 

p 

V 

ris .. 'S des aperçus drs tra .' amétuigfe entrt Bmyan t·t Kaystri. qui 

aux réalisés. Voici. au,our •1 permettra d'obtenir 20.000 CH d"mtr • 

d 'llüi, les grand<S llltnrs dt ctux qw •• 
1 

gie t'lectriqu• . 

r 
1 

ont exécutés cette annfc. Ils porttnt par Enfin, commtnce-ront lts travaux d't'-

t 1culièrement sur 1' Anetoht Cmtralti, a- tudes dt l'lrrigation d p:us1e-.irs rt'gions 
ers lïrnga~on d<s plain s d• Konya et nouvelles et d"assèchement cl< ttrrams ma V 

d'îEskis hir, l"asshckemcnt dts marai• récageux. 
d' Aksaray et d'Ereg.li. Entru.itt- vient l'ir-' Le-~ travaux dr canahsat1on d'Ankara 

rigation de la région comprise t'Tltrr la val-,1 figurent égaltment porm1 lrs travaux dt 
ée.- d'Acisu à Çankin t-t 1(: C'OW""S du Ki - ccttt année. 1 

ADlllATICA 
SOC. AN. Dl NAVIG.AZ 1 ONE -VENE ZIA 

\ !,Il.\ \Il 

- Comm nt > T MÛRIERS. 1 d Morm~ d · u n'as P&s !;, l'artic'• rieusement. Quand il pat enfin par1er, de 1939. est montée à 24.7» hectanhy lllJ,<r;\ 1 
mon PBUVrt :ns !a Presse LibtP?_ Mai~, Varni~res lui dit : Rom~, ~;r .. - Comme on le sait, on re·ldres, contre r7.431 pendant la J)iriod 

. 
1 

e 
lltl n .11 .Il .laur f•r l1111ir. \ alamal;t l'a1 rn, \ ··ui !' Trit·~tt·. 

toi ~· dan ;~ on n'y Parle qu• de - J, crois. par mes articles, avoir con- tire des rarnee:tx de milrier (c'est-à-dire, correspondante de i938. La consomma 
tré qui a un g termes ! Dindin illet- tribué à la vogu<' de votre journal, sur- du produit des ônondaiics) une bonne tion a étf, respectivement. de a5.o87 con 11::1: ' '" 

. 
- l Jt. d1 1'J Ja111'1~r 

UYJl'f prit Fourt>t- et rœ ventre et un petit es· tout depuis ma polémique avec la PrltStle flbre textile- • le lin de mOrier ) aJnsi que trt 20.739. ~=---" h.I .\ ll•r Il lO 
sous pr~text~ q~, c;, qw est plus grave. Libre. Je ne demande qu'à continuer. d'exccllente celiulosc. D'&IP'" les don • LA PRODUCTION ITALIENNE DE -------------------------------

d'Amfricam. es rasé, On te traite Mais il m'est impossible de me battre B· n~es les µlus ré<:entes, dC>nnées de la Con- NICKEL. '"l.'r:'\A lt. re.li li .1.,,, . ., 1 <:onstanza. \':1rna, Burgu.s. 
Abasourd ""' Mannês, et je vais vous en avoaer la fédération itabenne des Agricalteurs, l'é- Rome, :12. - En 1937. la productio 
• 1 par ces flots d raison. Marmês .st un ....... M "- · · · · k 1 tt · n1ere:s prit , ~ Paroles, Var- m,. ..... t!. arm~ .. mondage des mûners en Italie! p0urra1t italiennt> des minéraux dt nu: ~ a ei 

n 

-
• l\l(J tl' l ~ JOUrnat qu• 1 . r'est moi · à > •t. en ourE d t on u1 tendait ·· donner non moins de >0.000.000 de Kg> gnait 7.89t tonnes ; production peu prc 

. 0·1s ces h '1 Le 1 d · te . . . l.1_•111·~ Ex11tr- .. 
b!ai,nt µlu . ommes qui S<m- en emam, tou la presse 9.Jlnonçait de hn de m<iriers et 2 .ooo.ooo de qwntaux doublée en 1938 tandis qu'elle a continu é 

fri-re DVHit "'";ables, parce qu'un con .110 mort du cél~bre polémiste Marmês, r~ de cellulose ou de charbon. Au cas où à enregistrff un s<ensible accrois.~emen 
ment, ., • .,., parle de. lui (peu COU<tom. - dact ur de la Presse Libre, d6c&lé subite- l'on "°udrait ati!liser aussi la partie li - même pendant les premiers mois de IQJQ 

1 vrni, mats qu•· mmt Vam· '--- 1 · "' >hcité <-St to . · importe ? ta pu- . · 1"'"" "' consacni un long ar· 1tneuse ( d'apm le procédé Berlfius d'hy- Les besoins italit ns annuels en matJcr 

. 
' 

• 
UJOUrs bonn ) · tl<'le On tr U 1 este i 8... ' n 

'ire erra sur Et'S cl:,, de Marmès. Un sou- 1 Une publicité bien faite est un ambaà- bon, obtenir d'importantes quantités d'al- 3.000 tonnes. 
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~1lla' il• Ba 
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Al:B IZI .\ 

~lo·rrn·1li .l! .111111 i1w l11111r. l •i1 O't". '\uplo s. 1 :1,1ws . 
• 

!'111nll11. '-'aloni<111" 
l~riudîsi, ,.\111·[,11,·. 

\ olo, l'ir 1"(1, Palr;1 ... 
\ 1·1111.1•, 'J"ri1·s11• 

qu11lcmtnt l'nrtiJ " • 11 lut tran-' 0 va. e g ort ••9.Jlt. 1 drogwation) on po:trrait. outr• Je char· de nickel métallique atteignent enviro 

&Ure se colorait J.<...;es, tandis que sa fi· 1 sadeur qui va au devant des clients cool ( 340 litres par tonne de bois sec ) , I.E COMMERCE EXTERIEUR DE LA 
A '- -~ rtment j d ~• il d GRECE 10' "" r. l Pr<> ovo1r t<nni . pour les accueillir. u sucre pour l'alimentation du ""ta • e · l'ir~<'. Xaplt·. f;;. 11 .• \lar<f•ill" 

garda t comarad.,. ne . sa lecture. il re- l'acide acétique et de nombl"eW< sous - Athènt», u. - D'après les statistiqlU ---------------......:...:.:..:~....:..:~:.:.:.:.::...:~:::_:::_;::..:~:..:..:.:::.__ 
1 

.s 

:!n2.~ .la11T ··1 

att nda"ent ses im;ir:i· m;iots cctte fois, -~ ---- -- - Hltalia>> S . .\. N. 
:;~t;,~e~·~s:q~~drni10 .~~~-i<:'Al:;t.il~~~: D E U J S ( E 0 R 1 E N Î BA NK Dt·parts po~~l'Amérique 
• 1 V&.Js lui r(- d N f 
• ul, • habituellement n POndre • • 't li Ol"C 

J rn " <n colrre, frappa .la e ts blmette;t ~ '.! f,!LIA\.E DER 
cnup dr a e d'un f f 'f . 

11°•ng, et. duffo"lnant 1 D R. E s D tt R B A N K nn .. :-,,j qu'il . ~ JOJ.rnnl 
11 

nva i t ne ore entre 1 _ . 
<: r ~- •. ., mains 

lror pr~rp1 ommtnt chez 1<· c pa ~ 

* D•puis ~ 
Qu Pr de huit iours, une polem· 

li.; v10. •e eg t • l t-
l'o, Ctln-ents M ' ait <S deux JOUma·ix 
art1cl s san. . "':"'ès et Vamims, .., des 

gumaires et à 1• r . 
ri tu,'• 0.:h a ois très 'Pi 

J st ln bu.'.· (;;o,a,lata 11-, 1· 1'110'\r·: = ,, 'di 11 

Istanbul-·Bahçeka,pi ·11- 1.1 .. ,. ,,,.: · '..!1 ·110 

Izmir TEl.l· l'llo"··: '.!:::!'& 

H 1: '\ 

S.\TI li\ 1.\ ' 

iJ4• (1('tH''.'i '.!7 .);111\ i1•r 
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"" Tri1•sl1· ·111 .l11n1Ît•r 
• '\nplo·' ') Ft11 ri,.r 

uLlovd l'ricstinou S.A.N 
Départs pot;Îes f ndes et 

J'Extrê1nc-(}rienl 
Cfl ·1 E l:OS:-Ofl 11,. l'ri•""' Io• !1 h1 ri•·r 

Départ" 

OCE.\ \ 1 \ 

pour l'Arnérique 

du Sud 
ile Trir 11' le 
d1· \1q·lo·s Io· 

D p[l rts pou1· f'A n1ériqu e 
Centrale et Suc! Pacif1q ue 

(Ill \/'.111 
vmca1.10 

d1· 1!:;;.7;".1.,11 .. 1 .. 21 1 ·~111l'I" 
d1· c;(•,,1' ;, 2!l 1·é,1··1 r 
11 

l~arrr1ntte 11· :! ~lat"' 

coYn: 1:n . .\~ll1·: th· 1.r11~ 1,. 1ï 1 H. 
• d1 ll:1rtelo111• ll' 1 1 r1 

d .. a;•·q angea1•nt, à coups de plume 
~ u et · ' 

tou Ica "POStcs. On s'en-achart F: ... ·lrl•'' "'' \"O~:t!J•' '111' ,,., cb.'ltl. th- F1·1· "'' l"Flul ilalil'll 

Agence Générale d'fstanhul 

1'11.1\ F EH 1..\ llUJ·: 11'\"l If JC.\;\I\ ,\1 C.\111 ... ,. ,\ \l.b'\.\ 111111._ 

n1atins les éd.ti. 
•• le 1 ons de la Gaule 

P~tror 1 · cl • prrvu . ravi cet incident im-
• Pô'1ssa11 Varniùes dans la batail· 

"ar:ip f .. 11.•·lt·""i •·• ,,, •'•• \t1111lhant' (1ala~n l't• 11•plaou1• '1tN7; -
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APRES LA VISITE DE M. MENEMENCIOGLU A SOFIA 

Tt1 rq11ie et Bulgarie 
~·~~---

LE BUT ESSENTIEL DES BALKAN! QUES : ELOIGNES LA GUERRE 

par A. ljÜKRÜ ESMER. 

subi un désordre comme il en advint dans 
chaque pays balkanique. Notre voisin., a' 
cherché des mesures pouvant l'aider à: 
5auver st'S relations commerciales de cc j 
désordre et a signé, à cette ocœ.sion. un 

La sportive 

Les n1atches de foot-ball d'hier 

---c:c:~·~~---
l 1· i <> lll JJll e <l' .. t11/t·lÎl0 (l 

2 1 >,' t $; lt 1 J>ll ,. 
-~-

Bt:!:iÎkta~ :--ucco111be de,·ant Hungaria 
pa1· 'e score net de 5 ù •) 

La Turqu.ie, et la Bulgarie, sont inéres· 
s(~ au même degré à la paix clans les 
Balkans. La Turquie poW'SUÎt une politi­
que cadrant avec sa situation en vue de 
la sauvegarde de la paix. Quant à la Bul­
gari't, elle pours~t une autre politique 
conforme à sa propre situation. Celles-ci 
ne con tituent pas en réalitf deux politi 
ques différmtes, mais bien deux routt. 
m""ant au même but. La Bulgarie a com­
pris le pont de vue turc comme la Tur­
qui< a pffiHrf le point de vue bulgare 

· ' traité de commerce avec les Soviets, QW ch lstanbul-Ank·-.. 
• 1 Le match revan e u..o ... 

sont nos amis les p~us anciens. Le fait s'est disp:.ité hier au stade du Taksim de­
q·Je la Bulgarie établit de proch<s r<"la- . ompac"· L'"-w· ~ 

minutes . 

vant une assistance c Le, ~ y-

M. §az; Tezcan arbitra avec 
cet intéressant match. 

à·;>ropos 

tions avec la Russie ne peut que nous ré-
de la capitale était pnvé d<:S éléments 

JOUir, nous ln T~cs. Ceux qui disent que 
du Demirspor. Qaant à la représl!ntative 

les Soviets constitumt un danger pour 

HUNGARIA : 5 - BESJKT~ : • 

de notre ville, elle était ainsi formte : Ci­
les Balkans sont ceux qui v~ulmt pêcher 

hat. - Faruk, Adnan. - Muo;a, Enver. 

Hungana a clispaté hier dernier 
1natch en notre villt. Son adversaire était 

le r pecte La BJJgarie respecte de son 
roté 1 point de vue turc. 

PAS DE LITIGE 

en eau trouble. L<-s Balkamqu<'S ont très 
bic-i compris le côté d'où po'JrTait venir 
un danger et chaque Etat balkanique a 
pris les mesures nécessaires en vue de pré­
vonir cc danger selon la situation et les 

Esat. - Selâhettin. ~ak, Gundùz. Bu· 
duri, f"'ikret. 

La prc.-mière mi-ten1ps vit ù.t:s d~ux onzt 
faire icu égal Pourtant Ankara réussit ù 

li est naturel qu~ les entretiens de So· 
!m qui ont eu lieu dans une atmosphère 
d .. comprfhension mutuelle aient donnb 
des résul lats propres à renforcer tes liens 
d'omiti~ existant entre les deux pays. 

conditions dans lesquelles il st 

UNE VERITE 

tro·Jve ouvrir la première le scor~ Vers la fin, 
sur une belle ouverure de Fikret, Sdâ· 

leader du championnat d'Istanbul Bc­
sikta§. Durant la prenuèrc demi-heure, les 
locaux dominèrent légèremrnt sans pou -
voir inarquer. Puis HunAaria se reprit et 
ouvnt le score, grâce à. Vidor. La mi­
tt-mps fJ.t sifflée avec la marque suivan­
te : Hungaria : 1. - Besikttu; : o. 

, 'hcttin parvint à égaliser. 
C'<'St grâ"" à cette compré'hension qu au- ~s Hongrois prirent le direction d<s o­

pfrations à la reprise. La triplette Cseh, 
Kardos, Müller fit merveille. L<-s Ma­
gyars marquèrent deux buts dès le début. 
P-J1s Be>ik<ll!; réalisa un point grAce à 
HLiseyin. De nouveau HunQaria obtint 2 

buts <t Besikt"'I réussit à signer un se -
cond but par l'intermédiaire d'~reL 

Dans le communiquo pablif l'autre 
JOUr , iJ est qu·estion de la r"n"·ent:on 

d'amitié sign&! en r925. Quinze ans. dans 
t1Histoire de l'a;>rès-g-.ierre. est une pé -
rjocfe asw·z longue pour pouvoir êtTt con­
siMr~ comme une tradition. En réalité, 
l'amit~ turco-bulgare est plus vieille que 
cl'lte convention. Depuis la grande guer­
re, il n'a surgi, mu., la Turquie et la Bul­
gari . auCW'l litige de caractère po1itiq·Je. 

1ourd'hui la guerre qui sévit dass toute 
1 

Istanbul domina assez netttment durant 
l'Europe occide:>tale est Join des Balkans, la seconde partie du J<U. SJr un JOii mou­
qui étaient nommés autrefois le c baril vem.nt de Buduri, E,Iak signa le second 
de poudre • . Le bat ess~ntiel de la po- 1 but de notre sélection, lui assurant ainsi 
litique étrangère d" chaque Etat balka- 1 la victoire. 

BULGARES ET SOVIETS 
Da1.s les changements qui survinrent a­

pr~ le commencement de la lf.lt'l'l'e, les 

nique, y compris la Bulgarie, consiste à 
éloigner la gue=. L'entrrtim amical qui 
vimt d'avoir liea entre M. Mmemtncio­
ii'lu et M. Kiosséivanoff a fait ressortir 
ce~tc vérité. La mêm·e vl-rité ressorti.ra en­
core une fois au Conseil de !'Entente Bal­
kanique qui se réunira à Belgrade au 
cours de Io prem;~ semain'C du mois 

relations commercial<'S de la Bulgari·e ont prochain. 

CHRONIQUE FERROVIAIRE 

Nouvel essor 
men t de 

dans le développe-
, 

nos reseaux 
••• 

Les dt:ux ream~ pratiquer nt un Jt:"..l dt 
bonne facture. 1~tanbul mérita la victo1r 
par sa science plus consommée. Cihat, L..;s foot-ballers qui se distinguèri..nt le 
Faruk, Esat, Fikret et Budun furent les plus chez 1":s vainqueurs farent Csch, Kar­
mdJeurs éléments d'Istanbul. Lu forma- d,os, Müller et Biro. Quant à Besiktll§ i~ 
hon ancyriennc JOUa couregt.·uscmttlt e fit de son mieux, mais l'obsencr d'Hüsnü 
s~ mit en vt."Clette dura!l _ les 45 prcmit:rt~ en seconde mi-temps affaiblit la d~fcnse. 

QUAND LES GRANDS FAUVES meau.Y chargé..' de baga~. atruqué> par 
HANTAIENT LE'.s RIVES DU 1.,. \lions qui ne rcessaient de r6der autour 

BOSPHORE 1 de. codvois. Et en décrivant Ja desrruc -

1 
rion .,Je la flotte persane brish contre les 

--- • t Une dépêcile td' lzrrur si Anale la prô en- rocMrs du mont Atnos. il a1ou e que 
ce des tigre.s dans la zone do l'EJlée. E//o beaucoup de n.oufr"'és lurent l1évorés par 

1 a certainement ~urpris le lecteur ~ 'Au ris- /es bêt"' inuv"" qui abondaient en ce< 
que de le urprendre da .. anta/je, disons patBges. 

Les plans de !a voie 
voie ferrée 

rejoint lts 

1 que de f10mbreu• tént>ignaAes d'auteurs' D'ailler.Ir• 1, sans remonter ; /mut M . 
Istanbul 13olu sont a I'ét uch·.--La 1anciens tender>I à /aire admettre !<lue le•' P. de Tc/Uhatchel 'r.appo•te avoir .capturé 

1 d · · d'h · fort 1 • l t . t S ' [ ' l IJl'bn s carnnss1ers, nu)Out u1 ra -1 850 dan~ Jes ienvirons d'lzmrr une mn-a a ern .tri ~an1 1s ( . ' . d en 1 . • 

f
• • , J '{ 1 

res ou lmeme comp/eteme-nt 1.nconnus ans
1 

gnif;que ipa.nthère dont il fit cl.>n au Jar-
l Ontteres te l ran l/11 Thraœ et dans le> ~nin . u/es helénique din ide~ plant"" de'Paris. 

1 
et ana.folique, habiraie-nr ·1sdi tees con -

La réaHsation du nouveau programm~ rtt"ord en ce qui concerne notre activité trées.Ainsi selon Htrodott" 1~ lion se trou- Aujourd'hui, les grands carnas..-;iers, à 
qa1 marq:.it une tendance nouve!le et fé -1 dans ce domaine, tant le programme éla- va't dtlnS Ja ré . n compri~t: entre les ri- ferception du chaoal et du loup, ont di~­
conde dans les travaux de construction boré est vaste et varié. Diverses entrepri- viëres Ne>tos et Ache/aü' c'e,:,'I à dire en paru de nos réAiom. Et il ne semble pas 
d~ nos voies ferrées. de na. chaussées, de

1 
ses dont chac-Jne répondra à un besoin Macédoine. Le même hi,torien nous op- que, sauf >)es amateur de •At.onde cha e, 

nos ports et de nos mstaUations hydrau·l primordial du pays font partie de ce pro- prend que farmée de Xen .. eut , chn persorne ne sonll• à s'en plaindre. 
hq~ts - travaux qUJ occupent un rang &ramme . 

de choix dans la création de la Turqu><' LES GRANDES ENTRE.PRISES 
nouvdle - , la réalisation dudJl progrem_I C'est ainsi que le prolongement jasqu'à 
me se poursuit avec succi!s. Sarikamis de la ligne Sivas-Erzurum est 

LES RESULTATS prévu. La construction du tronçon dt la 
Les rés.ultats obten:is .en 1939 dans lai ligne Bitlis - Tug (pri!s de Tatvan) sera 

construc!Jon de nos voies ferrées peu -
1 

ndJugée; l<'S travaux seront poursuivis à 
vent se résumtr de la façon suivante : a- un rythme accéléré. 1 

ct>~,,.,mmt des lignes de Jonction Sivas • Les études entr"J>rises en vue d'assurer 
Errurum ltt Malatya: travau.• actifs <n la navigation en f -boat .-.ir le lac d• 
direction de b ligne Diyarbakir • lrmak

1 
Van =ont achevées: 

et Irak, dans le tronçon compris entre , 
Diyarbakir tt Kurtulan Ca distance en ·I L'on mettra à l'étude la cons'1'\lclion 
n C<'S d •IX localités est de 159 kms} et dt la hgne Aderpazar - Geredc · lsmcl -

pœ• des raib sur une longueur de 50 km.I P&.Ja. Grâc< à la crfation de cett, ligne la 
aistance mu., Ankara et l•tanbal sera de 

Sur la ligne d'A.ydin, la construction Clu '--ucou ,_ urt'· ~ ._. . . 
. 1 """ P "''o = c• une r.,.ion spttiale-

t:mnel entre Azmye et Çamlik - tunnel ment tou · ti · d 
1 . . 1 ris que conununiquera e a sor-

qui a Jra un kilomètre d• longueur - a -
1 

te av'c c- d u d tr · · 
. .. ..... e x gam c; (."{'f1 es. La 1ia1-

vance 11ct1vement. Des travaux de terras·! so~ de la stati' 1 t ( ,_ 
1
. . _., on sme paj:o sur .u1 1gne 

~-ment se continuent entre ces deux sta-
1 

de Filios) aV'<c la · ligne de Bolu permet-
tions afin de mod1fier l'i"lclinaîson dt's tq~ tra 1'ftablis.sement d'une seconde ligne de 
lus. La construction du tunnel et les tra_I commuru'cati'on 

L'extrcic• r940 est appelé à battre 

1 mtre la mer Noire et la 
vaux de terrassement seront achevés en M"-''t ,_ 

1 cul errann:::. 
ma" prochain et la ligne d'Aydin sera ain A ôt • d d · f 
• "' c e e œs gran es constructions er-. 

fl ouwr':e au trafic normal pour les loco· · · l'établ' d' 
. rov:atres, 1ssement un grand nom. 

mon ves •t les wagons. 1 b d 1. · éd 
tt e 1gnes mtcrm iaires seront m1se5 

l• Egalement à l'étude. 

,\ la d{ marcation d{1S 

i u t t'.• rè 1.:-; 
••• 

Sur les rives du BouA, paysans Wo/hyn1ens arrivant en carriole à la l::ftttion, -
A droite : les rails du chemin de fer sont rrlofiiiiés à la station Priemysl. La voie 
ru"° éf.ant plus large que /es chemins de fer allerrumds à voie 1 normale. 

Le discours de 
lll . Churchill 

(Suite de la tète pa,e) 

Mardi 23 J anvkr t9~0 

Théâtre d• 
la Ville 

sud-est européen. Section draaytiquo. T•pebafÏ 

VIEILLE MELODIE CETTE FEMME 

eBrne, 33 (A.A.) - LA c Neue Zeituns Section de co""'1io, IaliklAJ caddesi 
Zurcher > rép0ndant à M. Churchill, é -/ 
crit, dans son article de fpnd que "" mé- LES ONCLES S'AMUSENT 

/odie n'est pas nouvelle et que les petits! · - z NC~ 
Eltats ont trop Arand intérêt à ne JJ&'l se POUR LES SINISTRES D'ER l 

mêler dans les affaires de<J Arru>des puis - --

Ü n spectacle de revue santes et à Ao.rder la plus stricte neutr.a­
Iité. 

UN ESSAI DE TERRORISATION sans précédent ----Rome, 22 (A.A.) - c Reuttr • : Parmi les nombreu...s initiatives en fr 
Le premitr lord de l'amirauté cherche veur des sini trés cl' Anatolie il conviefll 

cfenreAistrer tout particulièrement Il à terroriser les neutres pour 1cs ind:.iire à a . ; 
11 • Arand spectacle de revue orAllllJ"" pour 

se mettre aux cotés de la Grande-Breta- T ,H F . ....,, 
mardi 23 crt., au hoatte rançais, y-

gne et de le Fronce. Ainsi commente dans Je «Burosu cf Artiste-a de Turquie-... Ce bU. 

son éditorial le « Popo!o di Roma • le dis- reau dont dépendent près de 60 "rtisrt< 

cours radiodiJfusl: de M . Wiston Chur • étranAers et autant de mu. îciens. a ima81; 

ehill. né de grouper tout cet eruemble im~1 

Le « Regima fascist.a > qui consacre é- pour un spect;icle sans précédent en no • 

gaiement son éditorial au même sujet in- tre ville et comme il est donné rareme~t 

titule son commentaire ainsi ; 

c M . Churchill fait ouvertement appel 

a:.ix neutres en leur promettant même le 

cl' en admirer. 

Les autorités se sonr \.·ivemf"nt intére51 

sées à œttf" idée réellement inAf!nieuse et 
attrayante. Et elle:. ont mis Ja &aile dU 

paradis sur terre ». Théâtre Françai à /a dispo~ition de:, or; 

D':me façon générale, on estime que Jfanisateur6 • 

dans les cercles politiques italiens que ~e Ainsi, de r 5 h. à 18 h . on .. :erra défi/tf 

discours du lord de l'amirauté ne fait que sur ,J.a. scène une quarantaine d"arti~teS 

justifier lc-s accusations fréquentes de ta mondiaux repr&entant toui les pays ef 

prtsse italiennt: selon lesquelles la Gran- 1'autes /es branche!) arti<;t1que~. 

d~Bretagne et Je France ont fait tout et: Le pro~ramn1e con1prend une partid 
musicale compo:>ée par /'Ouverture cf «EA 

le qui t.-st en leur pouvoir pour éttndre 

théâtre de la g-.icrrc sur toute l'Europe. 

L'JMPRESSJON EN BELGIQUE 

Bruxelles, 22 (A.A.) - c Reuter > : 

Commentant k diS<:ours du M. Chur-

chiU. la c Nation Belge > Ecrit : 

mont• suivant un arranaement pour jazt 
symphonique. La « rhap!i0d1e en bleu t 

suivra. Lilo Alexandt!r, la eupiteu~ chstt; 
teuse de jazz ditilJera un numéro de jazl 

avec chant, de style américain. 

Le programma d~ revue proprement dit 
qui compren.dra des arti tell de la va/eut 

La Belgique n'a jamais besoin d'écou- . 
de Mlle Louise Duke, era groupé en J 

ter la voix de J'étranger, aussi amicale et parties, El.CCOmpaAnée.<t chacune p:J:r' un or· 

aussi animée de bonnes intentions soit-el- chestre différent. Toutes /~s r8<.:ett~ do 

le, pour lui dicter son devoir. Non, M. cette matinée seront verf.ks intéaraJement 

Churchill, la Belgique nt" st: Jnissera inti- au Crois.r;ont-Rouge ttu profit des !finis 
rréo. 

Les biJJ~ts ù prix populaire, depui.s 
jusqu'à 10 Ltq . MJnt tn vl!nte <.tU}( liUJ" 

chets de théâtre, à la OBCtion de BeyoAltJ 
L'INDIGNATION EN ALLEMAGNE,du Crois9IUlr-RouAe et au cBure;1u Arth· 

Berlin, 22 (A.A.) _ Le discoars radio· tique de Turquie•, l 'tiklâl Cadd. No po 

diffusé de M. Churchill est QJali!ié par la!à côté de rentrée du bar c Turan>. 

mider, e1le ne sera pas ln proie du croco­

dile, t"lle est prêt't' à défendre son tcrrj -

toire contre toute invasion. 

c Corres;dancc Diplomatique et' Poli~_llLE DECES DU PRINCE 
que > d un tc:otattvc manifeste d entrai- CllRlSTOPHOR:E 
ntr les neutres par tous les moyt:ns dans 

Ja guerre aux côtés de l'Angkterre. 1 Athènes, 22 (A.A.) - L' c Agt-nce d' 

Jamais encort - écrit ct JOumal le Athènes • communiqut: : 

l"<:ntative anglaise de pousser les autres 1 Hier après·n11di, le président Métaxus 
' pays dans la gucrrt présent<- a/in de les se recaeillit d,-vant la dépouillt du prince 

faire combattre pour l'Angleterre n'a ap- Christophorc au palais royal, puis pré · 

paru avec autant de clarté Qo.Jt ces jo'.lrs senta ses conùol~anccs à S. M. le Ro1 
dt1·nic:rs. Tout d'abord. et: furent des nou-
velles invt.11tées tt. rtl)andues systémati -

Georges. 

quement du côté ang)aL> en étroite colla- La dépouille princi~re sera txposée cet 

boration avec la propagande française, apr~-midi à la cathédral d'Athènes, ! 
qui avai.nt pour but d'inquiét.r les pays la vénération publique. L s fun érailles ,e 
restés rn dehors du conlfü. 

Sur ce sol bien f ngraiss~. le discours de 
M. Church>!l devait QJclq:ics jours plus 
tard porter ses fruits. Il dl-clara sans cm­
bages que tous les Etats nru~s dans un 
élan spontané, sous le signe de la S. D. 

dérouleront mercrtdi ou jeadi . 

Le grand markhalat d< la Cour fixa rS 

jours de grand 

deuil. 
deuil tt 15 jours de demi-

N. devaient faire cause commune avec les rations faites par les hommes d'Etat rt:s· 
empires britannique et français contr~ l'a­
gression. Par ailleurs, c'est bien là l'inter­
prétation la plus compétente de cet en -
gag~mrot de Oent:ve qui, dans les circons­
tanœs actuelles impliquait n~cssairement 
une complicité. 

ponsabl'(.;s des pay$ neab"<.:s que ces pay!; 
ne se laisseront pas entraîner dans la gut:r· 
re, l'organe officieux allemand conclut : 

Le monde peut être persuadé que !'Alle· 
magne, dans l'intérêt de sa propre sécu· 

rité, surveillera très attentivement la ma; 

Après avoir soalign<' les diverses décla· noeavre anglaise. 

tr ~!!'.!·~-~· ~:11!!!.!!~~:!0!~!I!~===--- li ........ - - ...., 1 Fr UlLL1'~ro •• dr ' /Jf YO(,fl > ,...,, 2~J ~i 
sistcr, que ça ne voulait pas boire son et dur, son visage ~ sa chevelure cor- sans les connaître, 
lait ? Ah 1 mais, ah ! mais, c'est qu·cuc recte et son geste strict. 

qu'i1s étaient. cette fois, deux à connat; 
tre les déHces qui les attendaient. 

i MARIAGE I 
i DE DEMAIN ! 
l __. ...... _ _::_aiiir .... M:;;;I;;;:C;;;H;;;:E;:;;;L ........ coHn~---J 

DEUXIEME PARTIE 

IV 

mercie . • Je suis œllement se:ik ... 
Et J<anne, relayant sa bel!e-sonir, prit 

son service d·infinnière. Elle aussi rnrê­
tit l• sarreaa de toile que, même en temps 

normal, on endossait chez les Va·.Jdoye 
pour vaquer aux soins du ménage. - Il est toujours la mêm, ch~ 

Alors, J eenne, dt.' sa man1èrt' un 
brNe . 

peu Et Léon retrouvait, au chevet du ma-

- Dites. . Vou! ..... z-vous dt'! moi, 
vo~s aider un peu ? 

lade, une apparition déjà lointaine, une 
pour Jeanne m longue blous~ grise d'ouvri~ -

re . . Mais eJle ne se roidissait plus co1n· 
Et comme Berthe sursautait, tout dt. 1ne nu demitt printemps, contre sa pro· 

même secouée de surprise, Jeanne ajoutn. pre souffrance, devant la cuvette de sang. 
a VOIX attristée : 

Oh ! Je sais œ que c'est, 1tlk2 ... 
Elle s'arr<'ta. Lron se souvint que, cnq 

nm pl:i• tô., die avait soign~ et perdu 
sa m~e de la fièvre typhoïde. C<tte foi• 
tncore, son tact instinctif, te s rvait, 
l'empêch~ d'insister, de citer l cas mor 
tel devant la malheureuse. B<:rthe &ar­
ts 1.,. bro•, secoua la t~r~. dkemparét 

- Ah ! Jenne, j'acc"Jl'te. ie vous "' -

Alerte .::t vivante, elle st'mblait bien r~ .. 
salut à gardor sa force et sa santé pour 
la lJtte, à ne pas l.aiss'ér entrer le de:iil 
dans la maison. 

Tout de suite, ellt s'était pr;,... d'une 
pitif tendre pour ce grand bonhomme de 
Clf"C dont la barbe et les mains s'allon • 
geaient sur le drap Que son corps amai­
gri ne soulevait même plus. 

Croyez-vous que ça se m!U.it de ré 

n'entendait pas de cette oreille-là, la pt- Ses pudeurs endom1ics se réveillaient. V - Et pas fâché non ?lus que Berthe 
et ta femme aient signé la paix ? reprit tite infim1ière. Il ne s'agissait pas de se EUe s'offusqua discr~tement de voir J ean­

laisser périr. Allez. oust ! Un coup de ne continuer ses soins de garde et d'infir­
, courage. Et, un bras soutenant l'oreiller, mièr" au grand bo"1'.omme de cire qai 
l'a:itre tendant la tasse, elle voas avait reprenait les teintes et l'animation de la 
un petit bec si drôlement impérieux, vie .. Elle s'offrit, à la remplacer. 

Dehors, l'onck Courtemer prit le bras l'oncle. 
de son nevea, qu'il accompagnait jus -
qu'au Muséum avant de rejoindre Alfort­
ville. Il avait coutume de s'inviter à de-

qu'elle arrachait au malade comme l'om- Rapprochl'CS d'abord aµtour du ht du je:.iner chez sa soeur pour lui verser ~"es 

revenus du trimestre. Les deux hommes bre d'un sourire. Dès qu'il entr'ollVT'Oit l<s 

!mes, elle avait partie gagn&!. Le lait 
passait à la faveur du sourire. 

QJand d~ouvrirons-nous les lois, au -
jourd'hui mystérieuses, qui régissent no­
l're force vitale et son rayonnement a·J 
de~à de nous-mêmes ? Jusqu'à quel point 
cett.:o vaitlance toute neuve, toute frai -
che, pénétra-t-elle cet organisme appau­
vri ? 

Fut-elle plus 
dévouement de 
moins jeune ? 

heureuse que l'e(lt été !e 
l'épouse moins yjvac(· et 

Le certain, c'est qu'au bout de trois se­
mAines, Léon, d'accord ' avec lt mMecin 
des VaJdoye, put ressusciter Berthe de 
ces drux mots mag1qûes t 

- n vivra 1 

Le mari et la femme Haient sauvés. 

malade, les deux femmes s,éloignaicnt dt: 
nouveau, reprenaient lcpr distance, une 
fois la orise pass<!e. Et ~ fut une Ber· 
the nonnale, une Berthe d'avant l'épreu­
ve. Qui remercia Jeanne. Mais eUt lais­
sa voir une telle contrainte, une te"lle dif· 
ficulté d'èll'e aimable, qu'on po·ivait pren-
dre ce mot « remercier » dans son dou~ 

1narchaîent au pas de promenad , Je Jo~g 
du quai, Ils aspira.ie11t l .;r'\nde:; lumpées 
l'air vif où passroent des promesses de 
printemps. Le ciel dr fin mars se n tto-
yait, ici bleu, là savonné 
mousse blanche des nuages. 

cncort- dt" i.J 

- Eh bien ! dit l'oncle, tu ne dois pa; 
l>le sens : rendre grâce ou congédier. êtr< fâché d'être rmtré en Po""'""sion de 

- Ma chère J :eanne, je ne sais pas ta femme ? Des amoureux comme vous . 
comment reconnaître vos bons soins 
Mais je ne veux pas abuser plus long 
temps .•. 

c Elle me sème • , pensa Jeanne. 
Heureusement qu'elle ne s'était pas dé-

vouée par calcul, afin de conquérir sa 
rosse de belle-soeur. Elle ne se vmgta 
qu'en rép;Ondant, un p<:i de malice sous 

- Je vo~ crois. dît Lk>n convaincu. 
Pendant cc:s que1ques stmaines où 

Jeann, soig'.lait Charles Vaudoyc, il a -

vait senti combien elle lui était nkessai-
re, combien il avait besoin de son visa· 
ge. de ses mots, de son corps, de i;o. voix, 
de to:it elle L'absmce le frappait d'une 
sorte d'asphyXJe morale, 

1 

- Une paix armée, précisa Léon. 
Berthe Etait oblig~ de faire bon visa­

ge à Jtanne. MaL• ce n'était qu'un mas· 
qae. Son aversion, étouffée S0'18 le poids 
du bienfait. dt'vait gronder tn etlC", en 
press1on. 

- Bah 1 1ugea l'us1nH:r, la paix armée 
vaut encore mieux que la rupture. 

Ils avaient traV't rsé la Seine et Ion • 
gea1ent la grille du Jardin des Pl•ntcs. 

- Convent-z tout de même, mon onc!e. 
dit Léon, que, dans C(tte affaire, Jeanne 
a eu le joli geste .• 

- J'en conviens. j'<'n conviens. Bien 
qu'au fond, to·Jte femme elt Io voco· 
tion de garde-malade. 

- Pas prk des gens qui lui ferment 
kar porte. 

L'usinier ré;iliqJa 
Spirituelle façon de ~ la foire ou; 

vrir 

( A swne ) 

Mais, tandis que Charles se relevait k-n · 
tement. Berthe, frappée seulement par 
co:itro-coup. brulait !es étapes. En quel­
qut!I jours. elle retrouva •on regard clair 

les paupières et le petit nez baissés : 
- Ob ! je n'ai pas de mérite. Vous sa- Et ils s'étaimt <'nsuite rejoints, ressou·' ----,..-------------­

Sah.b• • ~ p,.. dés, dans une seconde fête nuptiale, plus vcz. nous autres, on est comme ça de 
· Qu d t 1 d 1 imp•liemment epp.lf , plus riche et mcil· natssancc. en on vo1 c:s gens ans a 

êm 
leurr peut-l'trf que la ptemi~re, puis peine aLitour de soi, on les aide, m e 

1,... ,,_,. 
' l ' 

.. , 
M. ZEKI Ill 8,.,r..., 

BtJim~"!, Bllb<>I>'. l.Jalat•. M • I 
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